
Propriété a vendre
à Neuchâtel

On offre *à vendre nne
propriété de rapport et
d'agrément située dans
nn des quartiers les pins
agréables du centre de la
ville et comprenant 4
beaux appartements avec
tontes les dépendances.
Eau, gaz, électricité, b uan-
derïe, chambre de bains,
jardin. Situation bien ex-
posée au soleil et abritée.
Belle vue. S'adresser pour
tous renseignements, au,
notaire A.-N. Brauen, Hô-
pital 7.

COKCELLES
L.e londî 24 février 1908,

à 8 heures du soir, à l'hôtel Bel-
levue, à Corcelles, il sors exposé
en vente par voie d'enchères pu-
bliques les immeubles suivants,
situés sur le territoire de Corcel-
les-Cormondrèche :
I. Par Mme Marie Bourquin

et ses enfants.
1. A Corcelles , haut du vil-

lage, une petite maison avec dé-
pendances,- qui conviendrait parti-
culièrement à un vigneron.

2. Aux Clos, une vigne de
1867 mètres (5,300 ouvriers),

3. Snr les Rues, une vigne
de 650 mètres (1,845 ouvrier) .
II. Par M"»" Adèle et

Henriette Pingeon.
4. La Côte, une vigne de

1137 mètres (3,227 ouvriers).
III. Par Mme veuve

Amélie Gretillat.
5. Art. 897. Sur le Creux,

vigne de 540 m. (1.532 ouvrier).
6. Art. 975. Snr le Creux,

vi gne de 49C m. (1.407 ouvrier).
S'adresser an notaire De-

Brot, à, Corcelles.

Terrain à iâtir à vendre
entre Neuchâtel et Saint-
Blalse. Prix avantageux.
Etude N. Brauen, notaire,
Hô pital 7. 

jerrain a bahr
à vendre , à Monruz , entre la route
et le lac, par lots de 2 à 3000 ma.
Belle situation à proximité immé-
diate du t ramway.

S'adresser Etude Ed. J unier,
notaire, (J . nie du Musée.

PESEUX
A vendre une maison bien si-

tuée. Balcons. Jardin.  Terrain
de dégageaient de 3171"2. S'a-
dresser au notaire A. Vni-
thier, à Pesenx»

Rne de l'Hôpital
à vendre un grand et bel
immeuble de rapport avec
magasins.

S'adresser à H9f. James
de Reynier & O, Neu-
châtel.
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' ABONNEMENTS '

«** l an 6* mots 3 mois
En Wlle . . . . . . .  9.— 4-5o a.i5
Hors de ville ou par 1a

patte dan» toute la Suisse 10.— 5.— 4.5o
Etranger ( Unionpostale) î6. |3.— 6.5o
Abonnement Ht bureaux de poste, 10 et. en sus.

Changement d'adresse, 5o et.

Bureau : i, Temple-Neuf, t
, Vente au numéro aux Itiosaues. dépôt 1, etc. 

^

Les annonces de provenances,
étrangère et suisse (hors du can-
ton de Neuchâtel et de la région
des lacs de Neuchâtel, Morat et
Bienne) sont reçues par l'Union
des j ournaux suisses pour la pu-
blicité (Union réclame). Bureaux
à Lucerne et Lausanne.

I IE0LLE D'AVIS DE ISEUC1UTEL 
"

Imprimerie WOLFRATH & SPERLÉ

COMPTE DE CHEQUES POSTAUX
IV 178

ABONNEMENTS payés â
ce compte, S centimes en plus
du prix du tarif d'abonne-
ment.

AVIS OFFICIELS
i ûa « I COMJMUNE .

IHNEOCHATEL
VJUVJ S; ;

Le public est informé que' les
bureaux de l'Administration com-
munale seront fermés le lundi
2 mars.

Neuchâtel , 28 février 1903.
Conseil coinmonol.

I . ,,-. COMMUNE

j P̂ NEUCHATEL

M JifluTS
Il est rappelé au public qu'il est

formellement interdit de tirer *et
,'de faire partir des pièces d'arti-
flee dans les mes et sur les places(publiques de la ville. Les contre-

venants seront punis d'une amende
'de 2 fr. et de la confiscation de
j l'arme. Ces; jfenx-Be ;<ont tolérés
(que le dimanche 1" mars aux
! endroits - suivants :

1° en ville, sur toutes les rives
",du lad, y compris'le Port et les
'Quais ;

2° dans les quartiers sub-
urbains, à une . distance d'au

,• moins 50 mètres des habitations.
Le tir à balles ou autres projec-

tiles est formellement interdit.
• Les contrevenants seront en ou-
tre responsables des conséquences
que pourrait entraîner l'inobserva-

j tiou de la défense ci-dessus.
Neuchâtel, 26 février 1908.

Direction de Police.

IMMEUBLES
A vendre, entre Neuchâ-

tel et Serrières, une vigne
de 1SSOO m?, formant nn
beau terrain & bâtir.

S'adresser Etude G. Etter , no-
taire, 8, rue Purry. 

fonr industriel
A vendre, â Saint-Nico-

las, la propriété occupée
par la fabrique de cha-
Iieanx de paille. Tastes

ocanx bien éclairés et
grand terrain pouvant
servir de chantier. Con-
viendrait bien pour me-
nuisier ou charpentier.
Arrêt du tram. Superficie
160» m.

Cet immeuble pourrait
aussi être choisi pour
création de villas. Vne
superbe sur le lac et les
Alpes. S'adresser Etude
Jirauen, notaire, llôpi-
tal 7. 

600 mètres ie terrain
a vendre à 10 fr. le mètre ; belle
situation. Fondrière» 45. c.o.

Terrains à bâtir
à vendre

A vendre à l'ouest de la
ville, ensemble ou par
lots, 4000 m3 de terrains
dans nne très belle situa-
tion. Issues sur la route
cantonale de Neuchâtel
à Serrières et sur le che-
min de Trols-Portes. Pas-
sage, cnnal-égout, gaz et
eau déjà établis. Etude
des notaires Guyot &
Dubled.

1| Les annonces reçues j
|! avant 3 heures (grandes ( ï

| annonces avant t i  b.) \
i ; p euvent pa raître dans le §
f > numéro du lendemain.

filIIË MBtlB «uns
¦j à Colombier

Ere samedi 14 mars 1908. à 7 h. </ 2 dn soir, à l'Hôtel
do la Couronne, a Colombier, le curateur de Paul-Eugène
Paris exposera en vente, par enchères publiques , les immeubles sui- ,
vants :

/. Cadastre de Colombier
1. Une propriété sise au centre dn village de Colom-

bier, comprenant nne grande maison à l'usage d'habi-
tation, restaurant des f rois-Suisses, vaste partie rurale
et grandes caves voûtées, place de 598ra2, jardin do 306m2,
verger de &515 ra2, passage en co-propriété de 1J8"'2, le tout for-
mant les articles 910, 9M , 920^ et 922 du cadastre , bordant les
rues a l'Ouest et au Sud.~Cet immeuble , d'un bon rapport tel
qu 'il est, conviendrait pour l'exploitation d'un grand commerce.

2. Articles 1378, 1509 et 1510. A Préla, champ et verger d'en-
semble 9211 m\ situés a proximité de l'avenue do la Gare,
dans nn quartier d'avenir.

3. Article 706, f° 44 . n° 14. Les Gicaines, vignes de 3640m!1,
dans une belle situation, an bord dn chemin des Battienx.

A. Article 919, f- 58, n» 20. Le Bosy, vi gne de 005 m2.
5. Article 921 , f° 37, n° 26. Les Champs de la Cour, vigne

de 1220°> 2.
6. Article 1381 , î° 42 , n» 36. Les Bréna Bessns, vigne de 1087œl.
7. Article 462 , f° 42 . n°" 28. Les Bréna Dessus, vigne cle 1205m2.
8. Article 913, f° 12, n» 18. Les Formes, vi gne de 576ra2.
9. Article 917, f" 34, n» 1. Les Présd'Areuse, champ de 20,030">2.

10. Article 916, f" 31 , n" 8. Les Prés d'Areuse, champ de 7090"-2.
Ces deux derniers articles, qui se joutent  et mesurent ensemble

environ 10 poses, sont situés h proximité de la grève du lac,
du côté de la pointe du Bied.
* , , i

//. Cadastre de Boudry . - f -
11, Article 2431 , f" 34, n» 27. GougniHettes, champ de 3660»».

• 12. Article 2430, f" 34, n° 26. GougniHettes, champ de 3660"2.
Ces deux articles forment un seul mas, joutant la

route cantonale, près du bureau de posté d'Areuse et
de la station dn tram, dans nn emplacement très favo-
rable pour bâtir.
. 13. Article 1661, f" 25, n" 36. Les Bues, champ de 25603, limité
à l'Ouest par le chemin du Port de Boudry .

14. Articl e 2524, f» 24, n» 70. Chézard, champ de 5628m2, limité
au Nord par la ligne du tram.

Pour tous renseignements, s'adresser aux notaires Jean Montan-
don , à Neuchâtel , curateur du vendeur , et Ernest Paris , à Colombier,
chargé de la vente.

Sol à foatîr
à vendre de g*é* à gré^ a" prii •ino^
déré, à proximité immédiate de
la ville. Superficie 2344 ma à mor-
celer au gré des amateurs. Con-
viendrait pour ^exploitation d'une
industrie ou la construction de
maisons locatives. — S'adresser
Etude Ed. Junier, notaire,
G, rue du Musée.

Terrain à bâtir
3 beaux terrains à ven-

dre, à l'Evole, pour cons-
truction de Villas. —Tue
superbe. Tram. — Etude
Brauen, notaire , Hôpital
n» 7.

petite propriété
à vendre de gré à gré au Manjo-
bia, comprenant maison d'habita-
tion , jardin et vigne de 6 ouvriers,
dont 4 % reconstitués en plants
américains. Superficie 2664 mètres.
Vue étendue et assurée.

S'adresser Etude Ed. Junier,
notaire, 6, rue du Musée.

ENCHERES

ENCHÈRES
DE

Bois de feu
ET DK

Bois de service
Samedi 7 mars 1908. dès

1 h. % de l'après-midi , SK. Max
de Coulon exposera en vente
par enchères publiques , dans sa
forêt deSonaillon, entre Saint-
Biaise et Wavre :

92 stères et 1»00 fagots
de bois de feu (essentiellement
chêne).

75 pièces de bois de ser-
vice, cubant ensemble 22 m3 84
de sap in , 3 m3 59 d'orme , 5 m3 29
de hêtre, 0 m3 61 de maronnier ,
6 ms 30 d'acacia , 0 m3 37 de ceri-
sier et 3 m3 36 de frêne.

Terme pour les paiements moyen-
nant codébiteur solidaire.

Pour tous renseignements s'adres-
ser au notaire Alfred Clottu,
à Saint-Biaise, mandataire de l' ex-
posant.

Saint-Biaise , le 27 février 1908.
Greffe de Paix.

AFFICHES

Ferme? la Porte
S. V. P.

SUT papier et sur carton
AU BUREAU

d. la

"Feuille d'Avis de Neuchâtel
RK da Temple-Neuf, i

gccctxvcB̂ ĉ rBpccececea

Vente aux enchères
publiques

Ensuite du décès de dame
S. Perreganx-Dielf , a Bou-
dry, les héritiers de la dé-
funte feront vendre, par
voie d'enchères publiques,
& son domicile, le lundi
« mars ÎOOS, dès 9 heures
du matin, les objets mobi-
liers suivants :

1 ameublement de salon compre-
nant : 1 table ronde, 1 canapé, 6
chaises et 1 fauteuil , 1 lavabo,
1 canapé et 2 coussins, 1 lavabo
chemin de fer , d piano, chaise,
casier à musique , 1 buffet à 2 por-
tes, 2 lits complets , des tables de
nuit ,, plusieurs autres tables, ar-
genterie, 1 glace, plusieurs chai-
ses, 1 déjeuner complet , 1 service
à café , vaisselle et verrerie , 1 fou-
leuse a raisin , 2 brandés, 8 gerles,
seilles à vendange , 7 fûts divers,
entonnoir , brochet , bouteilles vi-
des, 1 bahut , 1 lot de bois et
d'autres objets dont on supprime
le détail.

Boudry, le 11 février 1908.
Greff e de Paix.

grandes enchères
k mobilier

A M O N R U Z

ia>° veuve Fininger-Krug
fera Tendre par voie d'enchères
publiques, lundi 16 mars 1908,
dès 9 henrès du matin, dans
la maison de feue Barne
Adeline Zwahlen, h Monruz ,
los objets mobiliers dépendant de
la succession de la défunte , savoir :

Des canapés, 1 fauteuil , des ar-
moires, des buffets , des lits com-
Elets, 1 bureau-secrétaire, des ta-
ies, des chaises et tabourets , une

petite pendule , 1 bai gnoire et ap-
pareils à bain , 1 potager, des us-
tensiles de cuisine, 1 couleuse,
divers paniers et corbeilles, 700 bou-
teilles vides et quantité d'autres
objets dont on supprime le détail.
: Terme pour les paiements
moyennant co-débiténr so-
lidaire.

Saint-Biaise, le 28 février 1908.
Greffe de Paix.

A VENDRE
FORTE JUMENT

de trait , âgée de 6 ans, hauteur
1 m. 76, à vendre, chez M. Maridor ,
Fenin (Val-de-Ruz) .

PATISSERIE

Fritz WEIER-REffl
Dès aujourd'hui

Beignets *. Brandons
Cuisses Dames

PIVES M CHAtlMOlVT
BOIS

A vendre 100 stères beau bois
sapin sec. S'adresser à l'Hôtel de
la Couronne, Valangin.

jffooine pour semence
Deux cents mesures de belle

avoine printanière sont à vendre
chez Edouard Sandoz-Favre,
Saint-Martin. H 2871 N

CHEVAL
bon pour le trai t et la course, à
vendre. — Demander l'adresse do
n* 962 au bureau de la Feuille
d'Avis de Neuchâtel.

Dépôt C3> Patenté
des

PUES n MIMIONS
33= FÉDÉRALES s=

Poudres à canon, à mine
et de chasse

MÈCHES I^c qualité

ARMES ET MUNITI0NS
en tous genres

J. WOLLSCHLEGEL , armurier,
2, Rue de la Treille. 2

On offre à vendre une

poussette usagée
mais en bon état. — A la môme
adresse -on demande à acheter un-
petit lit d'enfant bien entretenu.
S'adresser Sablons n° 2, au 1«»

a J

ANNONCES c. 8
Du canton : **"

La ligne ou son «space. . . .. . .  io et.
Prix minimum d'une annonce . . . 5o »

De la Suisse et de l'étranger:
i5 cent, la ligne ou son espace.

i ™ insertion, minimum fr. !.—
N. B. — Pour lu avis tardifs, mortuaires, Ica réclame*

et les surcharges, demander le tarif spécial.
"Bureau: i, Temp le-Neuf , i

t tes m> nuterih ne tont pas rendus
msmm, a.

POMMES DE TERRE POUR SEMENS
VARI éTéS PRéCOCES : 50 kg. 100 kg. 1000 kg.

Belle de Juillet (chair jaune) . . Fr. 5 — Fr. 9 — Fr. 85 —
Couronne Impériale » 5  — » 9  — » 8 5  —

VARIéTéS TARDIVES :
Up to date . » A 50 » 8 50 » 80 —
Nouvelle Impérator » 4  50 a 8  — » 7 5  —
Agnelli ezarî » A 50 » 8 — » 75 —
Table Talk (Renommée de la table) nouveauté : Fr. 10 les 50 kg.

S'adresser à Max Carbonnier , Wavre par Neuchâtel . II2585N

MAAS 1

âa* a aa3ir is3»* 'ci EU

dernier jour de la rente après in- §|
ventaire M

d'un lot de parapluies I
d'un lot de parasols I

noirs et couleurs BS

Au Magasin LMFRAIYCHI k C" I
Croix du Marché |i

Travaux en tons genres à l'imprimerie 9e ce journal

BOUCHONS DE CATALOGNE
de la maison Antonio GOSP, San-Feliu-de-Guixola

grand entrepôt 9e Saint-glaise

H. KRAMER, représentant
vient de recevoir un grand envoi de bouchons de toutes qualités dar»
les prix de 18, 20, 22, 24 fr. le mille, lo tout en ballots de 2000. h
attire l'attention de Messieurs los encaveurs sur 1 excellente quant*
de ces bouchons stérilisés, faits à la main , pour la parfaite conserva-
l 'O i  des vins. :

LA CHAUX-DE-FONDS
HUILE de FOIE de HOBUE pnre de Norvège, marque Mcyert
la meilleure connue, à -1 f r. 50 le litre. Les ordonnance» e»
médicaments sont adresses par retour du courrier , contre remboursement.

Broderies de St-Gall
Hffle MTSCHMÏSH-HUMBERT

SABLONS 13

GRAND CHOIX DE

Robes de Soirées
Blouses brodées. — Broderies
et entredeux. — Pochettes. —
Mouchoirs à initiale. — Cols

guipure et lingerie

Soieries et Velours de la maison Grieder
PRIX TRÈS MODÉRÉS

On offre h vendre de gré à gré
un grandvase
neuf de 200 hectolitres , deux de
150, plusieurs de 15 à 70, quelques
ovales de 12 hectolitres à buchiiles.
Tous ces vases en bon état et bien
avinés. — Ecrire sous J. 5046 C. à
Haasenstein & Vogler, La Chaux-
de-Fonds.

r MARS
GRAND CHOIX

de

Feux d'Artifice garantis
et prix avantageux

firmes neuves et d'occasion
à bas prix

Munitions en tous genres

J. WOLLSCHLEGEL
armurier

g, rne de la Treille, 8

DOBERMANN
A vendre deux j eunes chiens

Dobermann , âgés de deux mois,
parents premiers prix. S'adresser
A. Moine , Romont.

mmtf Voir la suite des cA vendre *
aux pages deux et suivantes.
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Toute demande d'adresse d'une
tnnonce doit être accompagnée d'un
limbre-poste pour la rép onse; sinon
ttlle-ci sera expédiée non affranchie.

ADMTNISTHA TION
de Us

fiu-iUf. d'Arts de Nwchattl.

LOGEMENTS
A louer, pour Saint-Jean 1908,

à l'avenue dn Premier-Mars,
un bel appartement composé de
3 chambres, cuisine et dépen-
dances. — S'adresser à l'Etude
Al phonse A. André. Wavre,
Palais Roirgemont.

Appartement
A louer pour le 30 avril , aux

Hauts-Geueveys (Val-de-Ruzj , un
appartement moderne de 4 pièces ,
cuisine,, grand, -vestibule, balcon ,
dépendances et jardin,' dans mai-
son d'ordre ; lo tout meublé ou
non , ail j ;re du preneur. Eau , élec-
tricité. Prix modéré. Conviendrait
comme séjour d'été. — S'adresser
pour tous renseignements à Mme

veuve Bourquin-Champod , Papete-
rie Moderne , Epancheurs H.

Pour cause de départ , à louer,
dès 24 juin ou plus tôt, rue de l'Hô-
pital, logement 5 chambres et dépen-
dances. Etude Brauen , notaire.

A louer pour le 24 mars, avenue
de la Gare 3, un joli logement de
3 chambres et dépendances. S'a-
dresser au 1er étage.

5 pièces et flepenflances
A louer pour le 24 juin

bel appartement de 5 piè-
ces, Sablons 29, 2°" étage.
Belle situation, vue éten-
due, chauffage central.

S'adresser Etude Fer-
nand Cartier, notaire,
Môle 1. 

Petit logement à louer à une ou
deux personnes tranquilles. Entrée:
24 mars. S'adresser Temple-Neuf 15,
au magasin.

A louer, pour tout de suite, fau-
bourg du Lac, logement de 3 cham-
bres et dépendances. Etude Guyot Sa
Dubied, Mjjle 8. 

A louer pour le 24 mars, aux
Parcs 63, JLa Juliette, bel ap-
partement Je 3 grandes chambres,
balcon et vue magnifique. S'adres-
airosser au plain-pied. c.o.

Corcelles
A louer pour le 1er ou le 15 avril

Un logement de 1 chambre, 3 cabi-
nets, cuisine et dépendances. Cave,
bûcher, avec partie de jardin. —
S'adresser Grand'rue n° 49, rez-de-
chaussée.

A LOUER
joli appartement de deux pièces
et dépendances, avec jardin , à pe-
tite famille tranquille. S'adresser
Cassardes 7.

A louer pour le 24 mars prochain
un logement de trois chambres,
cuisine et dépendances. Prix 40 fr.
fiar mois. S'adresser au bureau de
'Entrepôt du Cardinal , Seyon 36.

A LOUER
immédiatement , ensuite de cir-
constances imprévues, dans mai-
son tranquille , un appartement de
4 chambres, cuisine , chambre-
haute , avec terrasse, jardin. Pour
renseignements s'adresser à l'Etude
E. Strittniatter, Jean Bou-
let et JLouis Thorens, avo-
cats et notaire, et pour visiter l'ap-
partement s'adresser Côte 34.

A louer pour le 24 mars
à l'Ecluse, un Joli loge-
ment de trois chambres
et dépendances. S'adres-
ser à l'Etude Wavre.

A louer pour le 1" mai , à Pe-
seux, petit logement de deux cham-
bres, cuisine et cave. S'adresser à
Mm » Delesmillières, Peseux.

A louer dès le 24 mars, logement
de 2 chambres, rue des Moulins. —
S'adresser Etude A.-N. Brauen, no-
taire , Hôpital 7. 

Lopent mêlé » Mer
dans -un village du Vignoble, à
proximité du lac, 7 pièces, cuisine
et dépendances , jardin avec arbres
fruitiers. S'adresser par écrit sous
initiales F. P. B. 943 au bureau de
la Feuille d'Avis de Neuchâtel.

A louer dès 24 juin ou plus vite,
beau logement 4 chambres et dépen-
dances. Electricité. Gaz. Bains. Vue
superbe. S'adresser Etude Brauen,
notaire, Hôpital 7.

Au centre de la ville, à
loner logement de 4 cham-
bres et cuisine, sur cour. Prix
35 fr. par mois. S'adresser Etude
G. Ktter , notaire, 8 rue Purry.

Pour cause de départ à louer, rue
des Beaux-Arts, beau logement de 6
chambres confortables. Balcon. Bains.
Gaz, électricité. Buanderie , séchoir.
Vue sur le quai. Entrée à convenir.
On céderait à un prix avantageux
tout le mobilier du logement. Etude
A.-N. Brauen , notaire, Hôpital 7.

Pour le 24 mars
ou plus tôt si on le désire , appar-
tement de -i chambres , plus cham-
bre de bonne; eau et gaz. Deman-
der l'adresse du n° 923 au bureau
de la Feuille d'Avis de N euchâtel.

A louer dès le 24 juin , à Vieux-
Châtel , beau logement de 6 cham-
bres avec jardin , gaz, électricité,
buanderie. Belle exposition au soleil.
S'adresser Etude A.-Numa Brauen ,
notaire, Hôpital 1.

Pour Saint-Jean
à louer au Vieux-Châtel

Logements de 4 chambres, cui-
sine avec grandes dépendances ;

Un grand local pour ateliers ou
dépôts.

S'adresser à B. Rovore, Parcs
47 a. c.o.

A LOUER
dès maintenant au Vauseyon , peti t
logement de 2 pièces. Prix : 22
fr. 5© par mois. S'adresser Etude
G. Favre et E. Soguel , notaires ,
me du Bassin 14. 

A louer pour Saint-Jean , à des
dames seules, appartement de 3
pièces, cuisine, dépendances , gaz.

S'adresser rue Coulon 2, 3m"
étage. c.o.

Jolie maison
à louer , entre Neuchâtel-Peseux, 6
chambres. Jardin. Belle vue. Tram.
Etude Brauen , notaire, Hôpital 7.

Peseux
A louer pour Saint-Jean 1908,

2 appartements de 4 belles cham-
bres, cuisine et dépendances , con-
fort moderne, part de jardin , ver-
ger, eau, gaz, électricité, arrêt du
tram , etc. — S'adresser à Daniel
Thiébau d, Peseux. : r co.

pour Saint-JcâiT
A louer an-dessus de la

gare logement agréable
et confortable , trois ou
quatre chambres, cuisine,
chambre de domestique,
chauffage central et buan-
derie dans la maison. —
S'adresser Etude G. Favre
et E. Soguel, notaires.

A louer, rue du Château, 2 cham-
bres et cuisine. Etude Brauen, notaire.

Peseux
A louer tout de suite ou pour

époque à convenir, dans maison
neuve, de beau x appartements de
3 chambres, cuisine et dépendan-
ces. Eau , gaz, balcon , jardin. —
Prix : 400 et 420 fr. — S'adresser à
S. Reber, rue de Neuchâtel 39.

A louer aux Parcs, dès le 24 juin,
3 chambres avec dépendances, dans
maison neuve. Etude Brauen, notaire.

Loffement de 2 chambres
et cuisine, rue des Chavan-
nes, à louer pour-le 15 mars. —
S'adresser Etude G. Etter, notaire,
8, rue Purry.

A louer à l'Evole beaux logements
de 3 chambres et belles dépendances.
Buanderie. Exposition au midi. Etude
Brauen, notaire, Hôpital 7. .

A louer à Gibraltar, pour
tout de suite ou époque à con-
venir, un petit logement d'une
chambre et cuisine. — S'adresser
Clos-Brochet 7. c.o.

A louer , route de la Côte, loge-
ment de 3 chambres et dépendances,
Entrée en jouissance à convenir. —
Etude Brauen, notaire, Hôpital 7.

CORCELLES
A louer, Grand'rue 33, pour

24 juin prochain , dans maison
soignée, beau logement de 6 cham-
bres, chambre de bain , véranda
vitrée. Vue superbe. Toutes dépen-
dances. Portion de jardin. Electri-
cité. Deux minutes du tram. c.o.

A louer pour le 24 juin 1908 de
beaux appartements de 3 et 4
chambres, situés au-dessus de
la rue de la Côte. Confort
moderne. Tue superbe. —
Etude Petitpierre, notaire.

c.o.
A louer à l'Evole logements con-

fortables de 4 chambres. Balcon.
Installation de bains. Gaz, électricité.
Buanderie, séchoir. — Etude Brauen,
notaire, Hôpital 7.

A louer pour le 24 juin prochain ,
un bel appartement de 7 pièces et
dépendances, à la rue du Coq-
d'Inde. S'adresser à l'Etude Alph.
et André Wavre, Palais Rouge-
mont.

Pour le 24 juin 1908,
villa Haute-Vue, à Bel-
Air-Mail, deuxième étage
de 6 chambres, chambre
de bains, balcons, cham-
bre de bonne et toutes
dépendances, chauffage
central , gaz, eau, électri-
cité. S'adresser à l'usine
Decker, rue Bellevaux,
Neuchâtel. co.

* UOU5R
un logement de 3 chambres, cui-
sine et dépendances ; électricité et
eau. S'adresser a A. Decreuze, à
Auvernier. c.o.

A louer pour St-JFean,
dans le haut de la ville,

jolie villa
8 chambres, 2 vérandas,
eau et gaz. Vue imprena-
ble, 4000 m*, jardin et
verger avec ombrages.
On serait aussi disposé
à vendre. S'adresser au
bureau de gérances José
Sacc, 23, rue du Château,
Neuchâtel.

Eté à Chaumont
A louer maison confortablement

meublée , 12 pièces, 14 lits, vé-
randa. Belles installations. — Vue
splendide. — S'adresser au bureau
de C.-E. Bovet , 4, rue du Musée.

A louer à l'Evole, beau logement ,
7 chambres, 2 chambres de domes-
tiques, 2 chambres hautes. 2 caves.
Bains. Gaz, électricité. Buanderie ,
séchoir. Grande terrasse. Belle ex-
position. Conviendrait pour pension-
nat. Etude Brauen , notaire , Hôpital 7.

A louer à Serrières pour le 24
juin prochain , un bel app artement
de 3 chambres, chambre-haute,
cuisine et toutes dépendances.

S'adresser à l'Etude Lambelet ot
Guinand^ avocats.

A louer â l'Evole, dbs le 24 juin
1908, rez-de-chaussée, 5 chambres
confortables, chambre de bonne.
Bains. Terrasse. Buanderie, séchoir.
Gaz, électricité, chauffage central.
Etude Brauen, notaire, Hôpital 7.

Séj our d'été
A louer, au pied du Creux-du-

Van , à trois quarts d'heure au-
dessus de la station Gorgier-Saint-
Aubin , à proximité de la route
postale et au bord de la forêt (alti-
tude 675 m.), propriété d'agrément ,
entièrement meublée, avec
verger fruitier et terrasse ombra-
gée à l'entrée de la maison. Situa-
tion champêtre. Vue étendue sur
le lac et les Al pes. La maison peut
être utilisée commodément pour
une ou deux familles. 7 à 9 cham-
bres , 12 lits. Eau sur l'évier et
dans toute la maison. Emplace-
ments pour jeux. Garage pour au-
tomobile. — S'adresser a M. J.
Jeanneret , - dentiste, Terreaux 1,
Neuchâtel . c.o.

A louer dès 24 juin 6 chambres
et dépendances au faubourg du Lac.
950 fr. S'adresser au notaire Brauen.

A louer pour Saint-Jean un
beau logement de 5 chambres et
un cabinet , grand balcon. Un dit
pour Saint-Jean ou plus tôt, 4mo
étage. S'adresser 15, Beaux-Arts,
au lop , de 2 à 3 heures.

A louer dès le 24 juin, à la Boine,
ogement de 4 chambres et dépen-
dances, au midi. Etude Brauen, no-
taire, Hô pital 7.

Corrhondrèche
A louer , pour le 1er mars ou plus

tard , logement de deux chambres,
cuisine et dépendances. S'adresser
u° 10, Cormondrèche.

Belle _i louer
Pour époque à convenir â louer

aux portes de la ville, belle villa. 12
chambres confortables. Balcons, ter-
rasse, véranda vitrée. Téléphone. Bil-
lard. Gaz, électricité, chauffage cen-
tral. Chambre de bains. Vue étendue,
jardin. Situation abritée de la bise.
— Conviendrait pour pensionnat. —
S'adresser Etude A.-N. Brauen, no-
taire, Hôpital n° 7.

Peseux
A louer un logement de 3 cham-

bres, cuisine, eau, cave, galetas et
jardin. — S'adresser à M. Samuel
Roulet , n» 119.

A louer , rue des Moulins , I cham-
bre avec cuisine. — Etude Brauen ,
notaire.

A louer , faubourg de l'Hôpital ,
un appartement de six pièces et
dépendances. S'adresser Etude
Ed. Junier, notaire, 6, rue du
Musée.

A louer pour le 24 juin
1908, un bel appartement,
rue de la Serre 4, composé
de 6 pièces et belles dé-
pendances. Jouissance
chambre de bains, gaz et
électricité. — S'adresser
à M. Jules Morel , Serre 3.
naaaaBaaaaaaaaaaaaaaaaaaaaaaaaaaaaaaaaaaaaaaaa aaaaaaaaa

CHAMBRES
Chambre non meublée. S'adres-

ser Crèt-Taconnet 1, 2m" à gauche.
A louer , rue du Seyon 7, 1er

étage, jolie chambre meublée. —
S'adresser magasin de cordes, rue
du Seyon.

A louer petite chambre indé-
pendante. S'adresser Moulins 38, 1er.

Belle chambre meublée pour ou-
vrier rangé. Rue Louis Favre 20,
rez-de-chaussée.

A louer jolie chambre meu-
blée pour un monsieur. S'adresser
rue Pourtalès 6, au 3m« à gauche.

Jolie chambre meublée. c. o.
Place-d'Armes 5, 1er à gauche.
Chambre meublée , Côte 47, 2m",

à droite. c. o.

2 jolies chambres
meublées, avec balcon. Rue Pour-
talès 1, 1er. c. o.

Jolie chambre indépendante. —
Evole 3, 2m* étage, à gauche.

Belle petite chambre meublée,
faubourg do la Gare 21b., chez M.
Haussmann. c.o.
' Belle chambre pour un ou deux
messieurs rangés. Prix 10 fr. par
mois. S'adr. Moulins 24, magasin.

Jolie chambre meublée. Rue du
Môle 1, 2mo. c.o.

Jolie chambre meublée, Villa-
mont 29, 1er , à droite. c.o.

Jolie chambre meublée , rue J.-J.
Lallemand , 9, rcz-tlc-chaussée. c.o.

Belle chambre meublée ou non
meublée. Vieux-Châtel 31, au 1".

Chambre meublée au soleil.
Seyon 30, 3m° à droite. c.o.

Belle chambre meublée , indé-
pendante ,pr ltr mars. Hôpital 15,S1"0.

Grande chambre meublée à louer,
Ruo Coulon 4 , 2rao. co.

Belle chambro meublée. Place
d'Armes 6 3'°°. ç̂ o.

A louer tout do suite , chambre
pour deux coucheurs propres. Rue
des Moulins 15, au 2e étage, devant.

Belle chambre. Sablons 15, 1" à
droite.

Jolies chambres meublées, indé-
pendantes. Rue du Concert 2, 'A m:

Chambre meublée ou non. Pas-
sage Max-Meuron 2, l*', à droite.

Jolie chambro meublée, au soleil ,
pour monsieur de bureau. S'adres-
ser Terreaux 3, papeterie.

Chambres meublées, Beaux-
Arts n° 19, rez-de-chaussée, c.o.

LOCAT. DIVERSES
f i  louer imméaiatement

Avenue du 1" mars n° 10, une
cave-dépôt. S'adresser, pour la vi-
siter , au l«r étage, do 10 heures à
midi , et pour traiter au départe-
ment do l'intérieur. II. 2807 N.

Grands magasins a loner
On offre a louer pour St-

Jean prochain, ensemble
ou séparément, le grand
magasin d'angle de l'im-
meuble rue J. -J. .Lalle-
mand n° 1. Ce magasin est très
bien situé, avec 6 devantures ; con-
viendrait à l'installation d'une pâ-
tisserie-confiserie ou d'un grand
magasin de confections.

S'adresser a l'Etude Fer-
nand Cartier, notaire, rue
du Mole 1. 

A louer grande cave pour
encavage et bonteiller, rue
de l'Hôpital. S'adresser Etude
G. Etler , notaire , 8, rue Purry.

Ecuries
à louer au Prébarreau. S'adresser
au notaire Brauen.

A WUEf?
tout do suite ou plus tard trois
logements modernes, 3-4 chambres,
dépendances , grand j ardin à dispo-
sition. Prix très modérés. Vu l'ab-
sence du propriétaire on accorde-
derait la préférence à une personne
sérieuse qui se chargerai t de la
surveillance. S'adresser G. Grisel,,
Boudevilliers. - *-

ateliers à louer
Trois locaux spacieux bien éclairés

sont à louer dès le 24 juin 1908,
entre Neuchâtel et Serrières. Etude
Brauen, notaire , Hôpital 7.

Local clair , comme atelier ou
magasin , à louer pour avril pro-
chain. S'adresser a E. Lienhardt,
charron , ruelle du Port.

iagasin et atelier
ou magasin seul

ou atelier seul
dans le quartier le plus po-
puleux de la ville. Condi-
tions avantageuses. S'adres-
ser au bureau de la Con-
sommation, Sablons 19.

A louer un .joli petit atelier.
— S'adresser Louis Favre, 10, au
2m<! étage. c.o.

A louer a Champ-Bougin
atelier avec sous - sol. —
S'adresser Etude G. Etter , notaire,
rue Purry 8.

C A V B
à Jouer. Entrée à convenir. — Etude
Brauen, notaire. 

A louer , au centre du village,

un local
pouvant servir d'entrepôt. S'adres-
ser Peseux 88. c.o.

A louer dès maintenant ou pour
le 24 juin , un local pouvant servir
d'entrepôt ou magasin avec cham-
bre -attenante. S'adresser Sablons
n° 22. / c.o.

COLOMBIER
A louer un local indépen-

dant et bien placé, utilisé jus-
qu 'ici comme atelier de serru-
rerie, et un logement de
5 pièces et dépendances, ainsi
qu'un autre logement plus petit.
S'adresser au notaire Ernest Paris ,
à Colombier.

Cave avec grand bonteil-
ler, au centre de la ville, à
louer pour Saint-Jean. S'adresser
Etude G. Etter , notaire, 8, rue
Purry.

DEMANDE A LOUER
Deux dames demandent à louer,

pour le 24 juin , un logement de
trois chambres.

Demander l'adresse du n° 956
au bureau de la Feuille d'Avis de
Neuchâtel .

2 messieurs
cherchent une jolie grande cham-
bre pour le 15 avril. Offres écrites
à K. N. 958 au bureau de la Feuille
d'Avis do Neuchâtel.

On désirerait louer pour trois
mois

un grand local
ou un peti t appartement au centre
de la Ville, a l'usage d'entrepôt
de marchandises d'épicerie. Accès
facile. Ecrire à N. C. 944 au bureau
de la Fouille d'Avis de Neuchâtel.

ON DEMANDE
à louer aux Parcs un rez-de-
chaussée de 2 ou 3 chambres ; la
troisième chambre doit pouvoir
servir d'atelier. Ecrire sous B. 516
poste restante, Neuchâtel.

OFFRES

ON CHERCHE
une jeune fille do confiance pour
aider aux travau x du ménage et
faire les commissions. Bonne oc-
casion d'apprendre l'allemand. —
S'adresser à Mmo Gugger-Mullcr ,
épicerie, Bubeubergstr.42 , Berne.

Jeurçe FîIIe
sortant des écoles secondaires ,
pouvant présenter d' excellents cer-
tificats , cherche place de volon-
taire dans une famille française.
S'adresser à M. Henri Perret , ins-
tituteur , Madretsch près Bionno.

Jeune fille
cherche place stable d' aide de la
maîtresse de la maison dan s bonne
famille où elle pourrait apprendre
le français , do préférence à Neuchâ-
tel. Adresse : Lina Altliaus , Borne ,
Scliwunongasse i. B. F. 11,841

M FORTE FELE
cherche place tout de suite pour
faire tous les travaux du ménage.
S'adresser Beaux-Ar»s 19, 3me étage.

On désire placer une jeune fille
quittant l'école à Pâques et devant
apprendre le français , dans une
très honorable famille. Elle aide-
rait au ménage et en échange on
devrait lui donner des leçons do
français. On serait disposé à payer
une petite pension. — Offres à
Mmo Grunig, commerce de beurre
et fromages, Bienne.

PLACES
ON CHERCHE
Une bonne famille de la Suisse

orientale cherche tout de suite une
femme de chambre active ot bien
au courant des travaux d'un mé-
nage soigné. S'adresser à M. W.
Bôlsterli-WhOllliorn , Winterthour ,
Haldenstrasse 27.

On demande pour bonno famille
de la ville

Une jeune fille
de 16 à 18 ans , pour aider au mé-
nage et garder des enfants.

Adresser les offres case postale
n- 3688, Neuchâtel. •

On demande jeune fille désirant

apprendre à cuire
Bonne occasion d'apprendre l'alle-
mand. Gage mensuel suivant en-
tonte. — Demander l'adresse du
n» 957 au bureau de la Feuille
d'Avis de Neuchâtel.

Une petite famille (quatre per-
sonnes et femme de chambre) cher-
che pour tout de suite ou le 15 mars

fille sachant bien cuire
et bien recommandée. Bon gage.
Adresser offres écrites à F. C. 949
au bureau de la Feuille d'Avis de
Neuchâtel.

On demande comme

FEMME de CHAMBRE
une jeune fille de bonne santé, par-
lant le français et sachant coudre
et repasser. S'adresser rue Matile 3.

On demande tout de suite

Une jeune fille
sachant coudre et aider au ménage.
S'adresser dans la matinée chez
M m° Glatthard , rue du Musée 2.

On demande pour un petit mé-
nage soigné, une

JEUNE FILLE
propre et active et sachant un peu
cuire. — S'adresser Terreaux 3,
Papeterie.

Bonne 3 enfants
On cherche dans une

bonne famille bernoise
nne jeune fille sachant
coudre et repasser, ne
parlant qne le français,
pour soigner un enfant
de 3 ans 1/ 2. Gage de 25 fr.
à 30 fr. par mois. S'adres-
ser à M. Ait". Zurbrûgg,
Spitalgasse 28, Berne.

PEACE
pour une jeune fille fidèle et capa-
ble connaissant la cuisine et la te-
nue d'un ménage. Bon traitement
et bon gage. S'adresser à M™« Hu-
bachor , Unionsgasse, Bienne.

Une jeune fille propre et active
est demandée pour tous les ouvra-
ges d'un ménage soigné. — Beaux-
Arts 26, au second. c. o.

ON DEMANDE
une jeune fille de 18 ans , dans un
petit ménage. Bonne occasion d'ap-
prendre l'allemand. — S'adresser :
sœurs Mœdor , Kohlenbergg. 43,
Bâle.

Excellente place de

BONNE
dans une famille de médecin habi-
tant le Harz , pour jeune fille dé
20 ans, sachant coudre. S'adresser
â M. le pasteur Liequin, a Fon-
tainemelon. H 2822 N

On demande

UNE JEUNE FILLE
pour aider au ménage et garder les
enfants. Bon traitement. Gage sui-
vant capacités. Accepterait aussi
jeune Allemande désirant appren-
dre le français. — S'adresser chez,
M. Charles Maccaboz , Gorgier.

On demande pour 2 mois uno

jeune fille
robuste ot active. S'adresser rue
du Bassin 16, H mo.

EMPLOIS DIVERS
On demande pour l'Allemagne

(Bonn), dans famille noble,

jeune demoiselle
instruite, auprès de deux jeunes
filles de 9 et 12 ans. S'adresser à
Mm» Racine , La Chaux-de-Fonds,
Nord 70. 

Volontaire
On demande pour le 10 avril un

jeune homme de 16-17 ans , d'une
famille respectable , pour faire le
service de facteur. Bonne occasion
d'apprendre la langue allemande.
Vie de famille assurée. S'adresser
à E. Binz , bureau des postes,
Ricdhol/. prés Solcure.

BONNE REPASSEUSE
se recommande pour des journées.
S'adresser : débit de lait , ruo de
l'Hôp ita l 8. 

JEUNE GÂRÇOïT"
sorti des écoles , trouverait place
dans grand bureau , , à Neuchâtel ,
comme commissionnaire et pour
travaux de bureau faciles. Ecrire
sous chiffr e A. C. 963 au bureau
de la Feuille d'Avis do Neuchâtel .

JEUNE HOMME
21 an», employé dans une pension,
cherche place d'aide dans bureau
ou magasin , pour se perfectionner
dans le français. Prétentions mo-
destes. — Demander l'adresse du
n° 961 au bureau de la Feuille
d'Avis de Neuchâtel.

FROMAGER
Jeune homme robuste , qui con-

naît déjà le métier , cherche place
au plus vite. — Bon traitement et
occasion d'apprendre le français
préférés à fort gage. Ernest Garo,
fromager , Tschugg, près Erlach.

UNJE PERSONNE
parlant bien l'italien ot le français
et sachant coudre , cherche occu-
pation quelconque. — S'adresser à
A. Wuillemin , Mail 15.

Un j eune homme de 18 ans , cher-
che place de

âOKtipe de maison
où il aurait l'occasion d'apprendre
la longue française. S'adresser à
Johann Kaufmann , Mattstetteu près
SchtfnbÙhl (Berne).

Jeune fille , habile dans son mé-
tier, demande place chez

COUTURIÈRE
de Neuchâtel. Adresse: Josy Saucr ,
couturière , 'Ziichwil (Soleure) .

placement commercial
Jeune Allemande, cle bonne

famille , ayant achevé les cours de
l'Ecole de commerce Wiedemann ,
à Bâle, cherche pour mai
place dans un bureau, pour
se perfectionner dans la langue
française. Connaît la compta-
bilité, sténographie, dacty-
lographie.

Offres sous B. 1876 i\. à
Haasenstein & Vogler,
Bâle. c. o.

On demande pour le 1er avril , un
JEUNE «ARÇON

fort , et robuste , pour s'aider aux
travaux de la campagne. S'adres-
ser à Paul Jeanmonod , aux Prises
de Moritalchez.

COUTURIERE
Une place stable d'ouvrière , très

bien rétribuée, est offerte. Entrée
à convenir. — Demander l'adresse
du n° 950 au bureau de la Feuille
d'Avis de Neuchâtel.

JEUNE HOMMT
robuste, 22 ans, exempt du service
militaire, ayant instruction secon-
daire et quel ques connaissances
du français , cherche place pour
tout do suite dans hôtel , bureau
ou d'aide dans pharmacie, do pré-
férence en France. Prétentions
modestes. Offres à A. Oberholzer ,
auf dem Rohr , Horgen (Zurich) .

Une famille belge habitant Kieff
(Russie) cherche uue

personne de confiance
comme aide dans une maison de
corsets. Aucune connaissance spé-
ciale n 'est exi gée. Vie do famille
et bonne nourriture. Voyage payé.
Adresser les offres avec prétentions
à Mmo Van der Straeten , à Aven-
ches (Vaud).

BOULANGE»
On demande un jeune ouvrier

sachant travailler seul et muni du
livret. Demander l'adresse du \v> 945
au'bureau de la Feuille d'Avis de

3 S 1ft tm DE GAIN
3 IV JT. ACCESSOIRE

peuvent être réalisés chaque
jour par dames et messieurs de
toutes conditions. Travail indus-
triel à domicile, colportage, écri-
tures et représentation. — Offres à
la Kaison W. Bast, Genève.

REPASSEUSE
On demande pour tout do suite

une bonne ouvrière repasseuse en
linge, sachant si possible travailler
le neuf. S'adresser chez Mme Fanny
Dumont , faubourg du Lac 21.

On demande un

JEUNE HOMME
de 18-20 ans , fort et robuste et de
toute moralité, pour aider à diffé-
rents travaux dans un grand com-
merce. Prière d'adresser les offres
à L. Guyot & C1", Le Locle. 

Bûcherons
On demande deux bons ouvriers

bûcherons. — S'adresser au garde-
forestier Alb. Jaquet , au Plan s.
Neuchâtel. 

Serruriers
Deux ouvriers spécialistes pour

vitrages et coffres-forts sont de-
mandés chez Vve Haldenvang & fils.

Tenue 9e livres
ou autres travaux 9e bureau

le soir
par j eune comptable bien recom-
mandé. — Demander l'adresse du
n° 780 au bureau de la Feuille
d'Avis de Neuchâtel. c.o.

On cherche , pour Zurich , garçon
de bonne volonté et honnête comme

commissionnaire
et pour aider daus une boucherie.
Chambre et pension dans la mai-
son. Occasion de vite apprendre
l'allemand. Demander l' adresse du
n° 947 au bureau de la Feuille
d'Avis de Neuchâtel.

Bonne tailleuse
de Zurich demande 2 jeunes filles
pour le 1er avril , uue comme assu-
jettie , l'autre comme apprentie avec
laquelle ou serait disposé à faire
uu échange avec une je une iille
désirant suivre les écoles secon-
daires de Neuchâtel. Vie de famille
assurée et demandée. S'adresser à
E. Buchi , pension Gendre , Trésor 9.

APPRENTISSAGES
M"" GKIVAZ-MVOLIET

couturière, Beaux-Arts 9
demande des apprenties

PETITPIERRE & C
NEUCHATEL

Seyon et Trésor - Faubourg du Lac
Bellevaux - Sablons

Chavannes - Ecluse - Parcs

Saindoux pur lard . . . le kg. 1.35
Graisse comestible . . .  J 1.20
Végélalinc en pains de 1 kg. i .20
Chocolat des Ménages . . le kg. .2.40
Cacao ouvert pur . . . î 3.40
Cacao eu paquets. . . .  ï 3,60
Café rôti , depuis. . . .la livre 0.65
Farine p r e m i è r e . . . .  le kg. 0.38
Fromage excellent . . .  s 2.—'

Le soussigné, marchand de
bois, a Concise, offre à vendre
dans toute la Béroche, une forte
provision de stères de plan-
tons, fayard et sapin (coupa
été 1907) mêlés do branches , au
prix do 30 fr. ponr 3 stères,
rendus à domicile au comptant. Se
réserve augmentation suivant dis-
tance. On pourrait on avoir jusqu 'à
Boudry.

Se recommande, II. 21 ,047 L.
Armand PAVOT

VENTE
en faveur des

MISSIONS
La vente annuelle en faveur des

Missions aura lieu , Dieu voulant,
le j eudi 30 avril , dans la Grande
salle des Conférences. Le Comité
la recommande tout spécialement
aux amis du règne de Dieu.

Les dons pourront être remis à]
M.M,lle" Louise Du Pasquier.

Anna de Perrot,
MM»U Nagel-Terrisse.

Grètillat-Martin.
Du Pasquier-de Pierre. ACharles Schinz. *
Guye-Leuba.
Maurice Boy-de-la-Tour.
Gôthe Sjôstedt.
Albert Quinche.

MM»» Ida Gyger.
Marie DuBois.
Agathe de Pury. *

MM m" Ernesto Pons.
Maurice de Perrot.
Georges de Montmollin.
Borel-Grospierre.

Jeune fille
trouverait place comme pension-
naire dans honnête famille de la
Suisse allemande. — Excellentes
écoles. Vie de famille et bons soins
assurés. — Prix modérés.

Pou r renseignements s'adresser à
M. Schneiter, rue Louis Favre 8.

Jeune Neuchâtelois, 29 ans , de-
mande à emprunter

3000 fr.
pour se faire une position dans le
canton. On payera les intérêts et
le capital sera garanti. — Offres
écrites à D. T. 960 au bureau de
la Teuille d'Avis de Neuchâtel.

Jeune fille désirant fréquenter
l'école des étrangères cherche placede demi-pensionnaire
dans bonne famille. Offres écrites
sous chiffres W. B. 959 au bureau
de la Feuille d'Avis de Neuchâtel.

IF WENffiR , couturières
SABLONS 7

demandent des c.o

apprenties
APPRENTIS

Deux jeunes garçons ayant
terminé leurs classes et possédant
une bonne écriture pourraient en-
trer dans les bureaux de l'office
de Publicité Internationale S. A.
comme apprentis de com-
merce. Correspondance , tenue
de livres en partie double , ma-
chine à écrire et rétribution
immédiate. Entrée à convenir.
So présenter l'après-midi avec une
demande écrite à la Direction , aux
Saars , bâtiment du tramway.

Jeune homme cherche place
comme

apprenti de bureau
dans un commerce de vins. — S'a-
dresser à E. Brunner , marchand
de vins , Miinnedorf (Zurich).

A VENDRE
On offre à vendre 2 vagons do

bois de /oyard
beau cartelage. S'adresser à Char
les Roulet, Belleta près Travers

DEM. A ACHETER
On demande à acheter un

violon us.agé
On donnerait éventuellement un

cornet B en échange. S'adresser à
O. Hânni , chez M. Ribaux-Com-
tesse, Bevaix. 

BATEAU
On achèterait d'occasion un ba-

teau encore en bon état. — Offres
avec prix et genre de bat eau sous
chiffre H. 2847 N. à Haasen-
stein & Togler, aTenchatcl.

On demande à acheter d'occasion

nne baignoire
fonte émaillée, en bon état. — S'a-
dresser par écrit à A. Ambilhl ,
Premier-Mars 2, Neuchâtel. 

On demande h acheter
UN VÉLO

en bon état, roue libre. Adresser
offres avec prix : Borel, La Fou-
gère, Vauseyon. 

On cherche à reprendre un
café-brasserie

à Neuchâtel ou environs. Adresser
les offres écrites et conditions sous
H. L. 94G au bureau de la Feuille
d'Avis de Neuchâtel.

PIANO
On demande â acheter uu piano

usagé pour commençant. — Ecrire
sous R. S. 935 au bureau de la
Feuille d'Avis do Neuchâtel. c.o.

AVIS DIVERS 
™

«W AVIS "«M
La soussignée a l'honneur d' avi-

ser les dames de la ville
qu 'elle s'est établie comme

L I N G E R E
elle se recommande pour tout tra-
vail , raccommodages, etc., en jour-
née ou ù la maison.

Se recommande ,
3gm« Qni croit, rue Louis Favre 12.

Horlogerie-Bijouterie

ARTHUR MATTHEY
Rne de l'Hûpital , Bas des Terreaux

Régulateurs
Pendules

Réveils '
Montres

Chaînes
Rîjonterie

Beau choix dans tous les genres
Orfèvrerie argent

ORFEV RERIE métal argenté
ALLIANCES

Garanties - Prix modérés - Réparations

THE E0YAL BI0GEAPH0NE
Cinématographe PREISS

Jo ur du 1er Mars
Dès 3 heures plusieurs

MUM «murais
Immense succès

Die ïiustïge Wittwe (La Joyeuse veuve)
Ein Walzei'traum (Valse des songes

A chaque séance
PROGRAMME INÉDIT , CHAI X GÉ ET VARIÉ

BAUX A LOYER
La pièce, îO cent., la douzaine, 2 fr.

En vente au bureau de la Feuille d 'Jb& de Tieucbâtel, Temple-Neuf k-
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1er MARS lÉjkg* |
Canons à poudre et à fusées $

Pistolets et Amorces , Fusées , Pétards , Grenouilles , etc. |
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La maison BOIARD FRÈRES, à LADSA1E
Tissus en tous geures, Confections, Ameublements, etc.

k l'honneur d'aviser son honorable clientèle que

M™ WEBER, Oratoire 1, à Neuchâtel
représentant de la maison , est en possession des nouvelles collée
lions pour la saison d'été, collections qu 'elle peut porter à
domicile.

Il .sera aussi envoyé à choix , sur demande , les articles confec-
tionnés pour dames et jeunes filles. H 2218 N

Les nouvelles collections sont aussi en dépôt chez e
Mues Sœurs JACOT, Place des Halles 5,
Mue Aline JAQUET, robes, a Rochefort.

| IOTFER & SGOTT |
2 Ma/son de Bf ano -:- Trousseaux complets f L

J PLACE miMA-DRQZ 9

1 Spécialités pour Trousseaux f
1»*- TOILES DE FIL, MI-FIL ET COTON -w I
m pour draps de lit et taies d'oreiller II
M NAPPAGES : Très grand choix de dessins, dans toutes les qualités R&

\j ENFOÏIKRAGES DE DUVETS W
m Linges de toilette, Essuie-mains , Tordions , Tabliers de cuisine , etc. B
m ATELIER DE CONFECTION m
M POUR LINGE DE DAMES et MESSIEURS h

Touj ours belle Maculature, à o,25 le kilo
£AU BUREAU DE CETTE FEUILLE H
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consulter 

le 
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— 3000 clichés *
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NEUCHATEL 
1

Naa^iÉiffiBaV /> ' Kl Jn Maisou fondée en 1848 >2 Téléphone m

VENTE DE BOIS
BOIS DE SOUAILLON près Cornaux
M.. M. de Coulon offr e à vendre., do .gré à gré, les Lois de ser-

. vice ci-après : , . . . . . . ..

Du n» 209 à 220 
Ct 

j  W1 billes «'îiône/l" choix, m" 80.42
Du n» Î87 à 208 et ( „« , . o«. , „ 10 74Du n» 274 à 280 ( « » ,» - » » IU .M

Du n» 286 à 293 . . 8 » orme , . » 3.44
Du n» 294 à î<00 7 » hêtre , » 5.29
Du n° 301 à 302 2 » marronnier, » 0.61

n» 303 1 » acacia, » 0.30
n» 304 1 » cerisier, » 0.37
n» 305 - 1 » orme , » ' 0.15

Du n» 300 à 316 11 » frêne , » 3.36
Du n° 230 à 273 44 » sapin et charpentes » 22.84
Pour visiter les Lois et faire les offres , s'adresser à M. J. Jacot-

Guillarmod , inspecteur-forestier , à Saint-Biaise près Neuchâtel.
" Saint-Biaise, le 26 février 1908. : ., i.i,. "£ -,.j  -....;'¦' 

Pour cause de décès, à
remettre, à Neuchâtel, uu
magasin de Tannerie,bois-
sellerie, brosserie et ar-
ticles de ménage. Ce com-
merce est en pleine pros-
périté. S'adresser Etude
Brauen, notaire, Hôpi-
tal 7.

A -tmrwJM/A ï-V IMC- Ï / I I IVCS
X X  1 U.UUL t/ JUl lOiL LI 1 i3

beaux porcs
pour finir d'engraisser. S'adresser
à M"1' veuve /Élleu , Maillcfer 17,
Vauseyon.

600 bouteilles villes
à vendre. S'adresser Evole 10.

vniwmti inr1" ¦¦—-""¦—- '¦"" i-»....niJ...L.,. J-o——,

jÉëouTœas unr PEU ».
9 bobines, do fil pour ma-

chines , 500 yards , fr. 2.—
2 cache-corsets, pareils au

travail à la main , » 2.—
4 m. toile pour essuie-mains

demi-coton » 2.—
1 beau corset avec buses

Hercule , » 2.—
100'belles cartes postales

illustrées, » 2.—
•1 tablier à bretelles , large » 2.—
1 tapis pour commode , en

couleur , 70/ 15, » 2.—
140 boîtes d'allumettes, » 2.—
10 dpuz. de pincettes et 1

corde à lessive de 25 m. » 2.—
8 gros paquets de poudre à

lessive avec prime, » 2.—
750 grammes de café perlé ,

, 3 paquets de chicorée , » 2.—
1 planche à laver et 2 pa-

quets do poudre à lessive » 2.—
3 paires de bretelles Her-

cule, » 2.—
4 livres de sucre d'orge, » 2.—
20 mètres de lacets noirs , » 2.—
7 pièces de toile pour es-

suie-mains 42 X 03 » 2.—
1 kg. miel de llcurs hygié-

niques, la , av. 1 cuillère » 2.—
2 paires de chaussettes en

laine , pour messieurs , » 2.—
1 -paire.de bas on laine pour

dames , ct 1 paire de se-
melles do feutre , « 2.—

1 jupon de dessous de fu-
taille avec volant et den-
telles , » 2.—

1 paire de caleçons tricotés
pour monsieur , » 2.—

1 camisole pour monsieur , » 2.—
1 paire de caleçons de fu-

taine pour dame , » 2.—
1 chemise futaine pr dame » 2.—
1 camisole laine pour dame ,

grande , » 2. —
1 chemise futaine pour mon-

sieur , » 2.—
3 beaux baromètres • mai-

sonnettes , » 2.—•
2 paires de gants de toile , » 2.—
3 paires de caflgnons, n°» *

20-20, » 2.—
2 paires de caflgnons nos

27-40, » 2.—
0 pièces la savon blanc, » 2.—
120 pièces lacets de sou-

liers, 90 cm., » 2.—
1 drap de lit couleur , 140

X 190, » 2.40
Toute commande de 0 fr. donne

droit à un beau cadeau gratis.
Envoi par H. Maag, Tœss

(Zurich). A 2292 Z

veioiui»
à 1 fr. SO le litre

MufiQiu
à 1 t'r. 30 la bouteille

In magasin de Comestibles
SEINET FILS

Rne des Epancheurs, S
Téléphone 11
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PAR

J. -H. ROSNY

Jacques écoutait, têle basse. A travers
cette voix tranquille, il sentait une sympathie
ardente. Sa douleur en était comme bercée,
Il dit :

— On m/accorde, pour obtenir Claire, dix-
huit  mois. Dans cet intervalle , je dois gagner
un peu phis de cent raille francs. En Europe ,
il faut une mise de fonds trop considérable
pour atteindre un pareil résultat. Seuls le sud
ct le nord américains, l'Afri que, peut-être
l'Australie, offrent des chances. Je voudrais
que tu m 'aides à fa i re mon choix.

Cetle fois, le savant sursauta. Sur son vi-
sage pale , l'émotion courut comme une houle.
Indifférent à l'amour , il comprenait mal l'exal-
*.-.t;.->r. Ar. r.„„ ..... i.vnuii uc 3uii net eu.

— Je sais, lit-il d' un ton assez vif , que
l'amour a de grandes analogies avec la folie.
Aussi te venais-je part ir  avec le plus vif mé-
contentement . Non pas que je désapprouve
ceux qui vont  tenter aventure dans les autres
momies , mais c'est à condition que leur pro-
jet su réfléchi , qu 'ils poursuivent une car-
rière 11 non pas un coup de fortune. Je vou-
drais que (u attendes quelques mois...Tu n 'as
pas le droit de risquer ton existence sur un
coup de dé,

Jacques répondi t  d'un air résolu:

Reproduction autorisée pour les journaux ayant uu
raité avec la Société des Gens da Lettres.

— Mon oncle, tu as cent fois avoué ne rien
connaître à l'amour.Tu ne peux pas être juge.
Il est bon qu 'il y ait des hommes pour qui la
science seule soit uno maîtresse bien-aimée.
Mais U est nécessaire aussi — je le sens vive-
ment et l'histoire de l'humanité me donne
raison — qu 'il y ait des hommes qui aiment
ardemment et pro fondément. J'ai idée que la
société, sans cela, peu à peu déclinerait par
manque de vitalité. Pour moi , et ce n 'est-pas
là une vainc parole, la vie sans Claire Des-
fontaines n 'est plus la vie. J'ai besoin d'elle
comme 015 a besoin d'air et de lumière. Il y a
deux ans que je l'aime, j'ai eu le temps de
¦mesurer mon amour !

Salvayre poussa un profond soupir.
— Oui , oui! murmura-t-il. Je vois bien sur

ton pauvre visage que la folie sera longue...
Je connais assez les Mérande pour savoir que
tu t'acharneras !

— Cela veut dire que tu m'aideras de tes
couseils? demanda le jeune homme.

— Eh ! mon pauvre garçon , comment ne
t aiderais-je pas ?

Jacques prit la main de Salvayie et la serra
avec une énergie désespérée.

— C'est que j 'ai , vois-tu, plus confiance en
toi que dans tout le reste de l'univers.

L'autre se détourna pour cacher son atten-
drissement Il y eut une minute de silence.
Puis le savant reprit:

— La lettre de ton oncle parle d' iuie liste
de nombres...

— La voici , dit Jacques avec indifférence.
Cela doit se rapporter à des travaux de mon
père sur l'Afri que.

Jean Salvayre prit le feuillet el le considéra
une minute  sans rien dire:

— C'est bien un peu bizarre , grommela-t-il
enti n , pour un document scientifique,

Il continuait à scruter la liste, de ses yeux
d'expérimentateur , aigus ct lucides. Après un I
moment, il prit la lettre de Philippe et en ie-

1

lut les dernières lignes. Puis, déposant les
deux feuillets, il demeura rêveur.Maintenant,
son regard était vague , ^rentré /, comme lors-
qu'il méditait.Deux rides en angle, parties de
la racine du ncz.divergeaient jusqu 'au milieu
du front. Enûn il reprit d' une voix blanche :

— Mon cher Jacques, j'ai vu toutes les
variétés possibles de form ules statistiques ou
scientifiques... Je n'ai rien rencon tré qui res-
semblât à ceci — sinon en cryptographie. Je
ne dis pas, note bien , que ce ne soit pas tout
de même un document scientifique , mais je
suis sûr que c'est écrit en langage secret. Re-
garde bien , et dis-moi si tu as, pendant tes
éludes d'ingénieur, eu à t'occuper d' un gri-
moire de cetle sorte.

Jacques saisit le feuillet et l'examina avec
soin. A mesure, il était frappé de l'incohé-
rence mathématique des chiffres.

— C est vrai, cut-il enbn. Je ne vois vrai-
ment pas à quelles mesures magnétiques, mé-
téorologi ques ou autres cela peut se rapporter !

— Ou alors, répartit l'autre, il s'agit de
mesures en langage convenu. Ce qui ferait
supposer que ton oncle s'était  chargé, pour
ton père , de travaux si importants qu 'il pou-
vait craindre qu 'ils ne fussent interceptés par
des rivaux. Or , ai je ne me trompe , Phili ppe
Mérande ne s'occupait guère de science. C'é-
tait un homme d' action. Logiquement , il faut
écarter l'hypothèse d' un document scientifi-
que.

— Mais aîois? s'écria Jacques, intéressé.
— Il faut chercher ailleurs. Et d'abord la

p ièce est importante , je tiens cela pour assuré,
car : l. elle est secrète ; 2. Phili ppe Mérande
n'oublie pas de l'envoyer. alors qu 'il sait qu 'il
va mourir ;  3. pour ne pas attirer l'attent ion
sur elle, il écrit à son ami de ne pas la recom-
mander à la poste. Main tenan t ,  en quoi est-
elle importante , c'est là le hic !...

11 tourna ct retourna encore le feuil let  avec

une animation qui ne lui était pas habituelle
et s'écria :

— J'admets difficilement qu 'il ait pu y
avoir entre ton père ct ton oncle un secret
assez grave pour n 'en pouvoir parler ouverte-
ment. C'étaient ' d'honnêtes gens, à la vie
claire. La seule chose qui pouvait induire
Philippe Mérande, c'était une question d'in-
térêt...

— Le Scarabée d'or! s'écria Jacques avec
un peu d'ironie.

— Mais pourquoi pas? Ce qu'il y a d'in-
vraisemblable dans le coule de Poe, c'est la
découverte du vieux parchemin.Pour le reste,
la cryptographie est tout ce qu 'il y a de plus
commun en finance, en politique, en amour.
Chaque jour des milliers d'êtres communi-
quent au moyen d'une écriture secrète quel-
conque... témoin la quatrième page des jour-
naux. Dans le cas de Philippe et Edmond
Mérande , remarque que tout restait normal si
ton père avait vécu , — car c'est à. lui  que la
pièce s'adresse. L'affaire se compli que de ce
seul fait que c'est le fils qui se trouve déposi-
taire de la correspondance seerèle du père
décédé.J'cstime que cela arrive bien une cen-
taine de fois par an en France. Par exemple,
si le document annonçait  quelque héritage
mystérieux à recueillir , l'aventure devien-
drait moins ordinaire !

— Un Héritage : lit amèrement Jacques...
Pas fait pour nous, mon oncle 1

Salvayre hocha la tête.
— Est-ce qu 'on sait? Seulement, entre la

coupe el les lèvres!... Veux-tu me donner de
quoi écrire?

Le jeune homme posa devant son onde une
plume , de l'encre ct du papier.

— Cherchons, repri t Salvayre , le ry thme
de ce grimoire... Je me suis un peu occup é
jadis de cryptograp hie.

Il se pencha sur la labié et inscrivit en co-
lonne des groupes de chiffres. Jacques, atten- '

lit , le regardait fuire.ll y a dans toute énigme
un attrait si violent que les âmes les plus en-
dolories s'y laissent prendre.

Salvayre travailla une demi-heure en si-
lence ; puis.déposant la plume, contrarié:

— Ça ne sera pas aussi facile que de dé-
chiffrer le parchemin du capitaine Kidd I Ce-
lui-ci , en effet , avait adopté la méthode la
plus simple, la plus grossièrement naïve, —
la cryptographie d' un homme des cavernes.
Ici la subtilité est moins primitive. Il semble
même que nous nous trouvons devant un cas
très particulier. Les chiffres signifi eraient les
éléments d' une écriture -¦ déjà >- convention-
nelle. Par suite, si on en trouvait la clef , il
faudrait traduire cette clef même. Une telle
combinaison peut effrayer les plus savants
cryptog ra phes. Si nous cherchions dans les pa-
piers de ton père ? Il a foit  bien pu conserver ,
sinon une clef , du moins une indication pour
le cas où sa mémoire Taurait trahi. Cepen-
dant , si sa correspondance élait secrète...

— Non , il m 'a recommandé au contraire de
garder ses pap iers ct d'en fa i re un classe-
ment.ll y a un carlon qui se rapporte unique- 1
ment à mon oncle Philippe. |

— Eh bien , va prendre ce carlon. Nous y
ferons des fouilles,

Jacques se rendit dans la chambre voisine
et revint , au bout de quelques minutes, avec \
un volumineux carton vert.

— Voyons cela! fit Salvayre.
Et il se mit à compulser les paperasses. Ce j

fut long. Après une heure de ce dépouillement,
le savant releva la tète pour dire :

— Je dine avec toi . Ce ne sera pas trop de
toute la soirée pour en linir. Dînons vite. Tu
ne dois pas avoir faim , mou pauvre. Un bif-
teck ou une tranche de rôti , un légume et une
tasse de café fort me suffiront.

Pendant le dîner , le savant ne cessa de ,
fouiller dans le dossier de Phili ppe Mérande. j
Il semblait plus ardent , plus attentif à mesure 1

que se multipliaient les déconvenues. Et toute
la soirée il s'acharna. Vers onze heures, Jac-
ques, redevenu sceptique, hdussa les épaules.

— C'est un conte, mon oncle, un conte fan-
tastique. Laissons cela aux romanciers.

Au même ins tant , Salvayre poussait un cri
de triomphe:

— Une trace !
Jacques se pencha , ému mal gré lui. L'oncle

montrait , en marge d' une lettre, trois groupes
de chiffres, suivis d'un mot entre parenthè-
ses, le tout disposé comme il su i t :

12 31.
56 73.
90.

(Mémento)

Le jeune homme ne put cacher son désap-
pointement.

— C'est tout?
— C'est tout. Et c'est très précieux.
— Mais, répliqua Jacques, presque aveo

i rritation , ce n 'est ni plus ni moins que les
dix chiffres disposés dans leur ordre naturel.

— Non , ce sont trois grou pes de chiffres, ct
si cela se rapporte,comme je le crois,au docu-
ment , il en faut concl u re que chacun des (rois
groupes a une signification particulière, rem-
plit un rôle spécial dans la hiérarchie des si-
gnes. Pour un bon cry ptographe, une telle
découverte aurait une importance capilale.

Ayant ainsi parlé, Salvayre acheva de dé-
pouiller les liasses.Il ne trouva d'ailleurs pltn»
rien de particulier. M inui t  sonna sur les tours
voisines. On entendait , au dehors, le bruisse-
ment d'une pluie violente ct les longues
plaintes du vent dans les arbres.

— Ma foi ! dit le savant... c'est assez pour
aujourd'hui. Mon cerveau est las. Je n 'entre-
vois aucune piste. Tu rne donneras l'hospita-
lité pour cette nuit...
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Huit jours s étaient passes.La resolution de
Jacques s'affermissait. Il compulsait des
Hvrcs,écrivait à des spécialistes,recourait aux
lumières de tous ceux qui pouvaient le ren-
seigner sur les deux Amériques, l'Australie
ou le continent noir. Il s'était donné trois se-
maines pour faire son choix. De plus en plus,
d'ailleurs,!! se sentait enclin à préférer l'Afri-
que.Desfontaines l'y poussait,mais tandis que
Méraude rêvait de parcouri r les régions où
avait péri son oncle, l'industriel conseillait le
Cap.

— L'avenir est là , disait-il. Il y aura dans
le Sud africain un prodigieux déchaînement
d'activité. Pendant deux ou trois ans, le Cap,
le Natal.le Transvaal, vont faire l'étonnemcnt
de l'univers. Les audacieux ct les énergiques
n'auront qu'à se baisser pour ramasser des
fortunes !

— i usiiuici uisan jacquet avec uegoui
Mais ces audacieux el ces énergiques risquen
fort d'être des vautours au service et sous h
férule do l'Angleterre. Je ne veux pas ôlr<
parmi les fauves qui cherchent à dévorer 1:
chair d'une nation héroïque.

— C'est du pathos sentimental , repronai
Desfonlaines. En négligeant le Cap et 1
Transvaal , c'est la cause même des faible
que l'on néglige. Si la victoire doit sonner ui
j our pour les Transvaaliens et les OrangisteE
c'est par les immigiunls français, hollandais
allemands, belges ou suisses qu 'elle se fers
Chaque «non-Anglais> sera , par la force de
choses, «anti-Anglais».

C'était assez logi que, et Jacques se sentai
troublé par les arguments de l'industriel , -
d'autant que l'oncle Salvayre prêchait à pe
près do même. Desfontaines possédait un
documentation nombreuse et précise sur 1
tim airicain-rt lo JJîOW homme se rendit pli

sieurs fois à l'hôtel de l'avenue du Bois de
Boulogne. Sans doute espérait-il rencontrer
ou du moins apercevoir Claire. Mais le père
prenait ses précautions. Pas une fois Mérande
ne put entrevoir l'élégante silhouette de son
amie.

Cependant, Salvayre n'avait pas renoncé à
déchiffrer la lettre secrète. Il la reprenait , sa
journ ée de travail, finie; il passait la soirée à
faire des combinaisons nombreuses et sub-
tiles. Il essayait, une à une, avec la patience
infinie de l'expérimentateur,toutes espèces de
clefs.

— J'en reviens toujours à ma première
conclusion , disait-il à son neveu. La combi-
naison est double. Les chiffres se rapportent
à des signes qui , eux-mêmes, forment une
écriture particulière. De plus les répétitions
ne sont pas régulières. Le rythme est bizarre.

Un malin, Mérande trouva un petit bleu
ainsi conçu :

«Mon cher Jacques,
Peux-tu me dire quelles professions a exer-

cées Philippe Mérande? Je sais qu 'il a été ar-
chitecte et mineur, qu'il a fait le commerce
d'horlogerie et de bijouterie. Mais,est-ce tout?

Affectueusement,
Jean Salvayre» .

— Singulière question ,pensa Mérande.
Et il répondit :
c Mon pauvre oncle s'est encore occupé

d'armurerie et de culture. De plus,il a exercé
quelque temps, a\i service d'une compagnie
anglaise, la profession de télégraphiste ».

Jacques jela lui-môme son petit bleu à la
boite ct se rendit chez un grand négociant à
qui Desfontaines l'avait adressé. Il no rentra
chez lui que vers six heures. Un second télé-
gramme de Salvayre l'attendait. Il ne conte-
nait qu 'un seul mot: «Eurêka»!

L'émotion faisait trembler la main de Jac-
ques. II .relut dix fois le moi fatidi que.

— Tout de même, se dit-iL .. il y avait un
secret ! .

Et, surexcité, il hésitait entre dix hypo-
thèses.

— A quoi bon chercher? Avant une heure,
je saurai tout !

Et, continuellement, il retournait la petite
carte bleue.

— En tout cas, se dit-il , la découverte n'a
qu 'un intérêt secondaire.Si elle avait été tout
à fait importante, mon oncle ne se serait pas
contenté d'un seul mot.

Ce disant, il alla prendre un fiacre à la
station prochaine et se fit conduire chez Sal-
vayre. Il trouva celui-ci dans l'immense salle
qui lui servait de laboratoire et où. il passait
presque tout son temps.

— Eh bien? s'écria le neveu , après le
«shake-nanu». Jist-ce graver

— C'est grave, dit tranquillement Salvayre.
-— Alors, fit Jacques en s'efforçant de sou-

rire, pourquoi ne m 'as-tu pas dit d'accourir
tout de suite?

— Parce que c'était inulilc.Et aussi à cause
de la perplexité où me plonge ma découverte.
Je me suis demandé plus de cent fois si je ne
ferais pas mieux de déchirer ce fatal papier
et de garder pour moi seul le secret de Phi-
li ppe Mérande.

— C'est donc bien terrib le?
— C'est-à-dire que c'est effrayant...  Si je le

livre l'énigme, qui sait de quelle catastrophe
j'accepte la responsabilité.

Jacques devint pâle; une colère sombre
dilata sa pupille.

— Mon oncle a laissé les noms de ses meur-
triers ?

— Non. Il ne donne aucun détail sur eux ,
ni aucun détail nouveau sur sa propre aven-
ture. Je voudrais , Jacques, que tu me laisses
vingt-quatre heures encore!

— Et moi , j e te supp lie de parler tout de
suite...

Le savant garda le silence. Sa longue main .
maigre se crispait sur un coupe-papier. Tout
son être exprimait l'hésitation.

— Après tout, fit-il enfin , je puis te laisser
jug e de la situation. Il me suffira d'ôter deux
nombres do la traduction pour qu'elle ne
puisse servir à rien. Attends-moi un instant.

Salvayre sortit. Trois minutes ne s'étaient
pas écoulées qu 'il reparaissait, tenant à la
main une grande feuille de papier qu'il tendit
à Jacques:

— Tu vois, dit-i l,, j'ai détaché au canif les
nombres révélateurs.

Mérande prit la feuille et lut:
«Poursuivi depuis plusieurs jours et vou-

lant mettre ma fortune à l'abri , j'ai enterré
deux caisses de diamants bruts, dont j'estime
la valeur à dix millions de francs,— soit huit
millions pour la première caisse et deux mil-
lions pour la deuxième. L'oasis où j'ai enfoui
mon trésor est située à [ ] de longitude
est et à [ ] de latitude nord. Elle est re-
marquable par deux sources orientées du
nord au sud. La première caisse est cachée à
cent deux mètres ouest de la source sud , et
la seconde à quatre-vingt-trois mètres de la
source nord. On ne peut se tromper de plus
d'un mètre. La première caisse, mon frère ,est
à toi et à ton fils Jacques. Je désire que la
deuxième serve à récompenser Kounou et
Niemhé et ceux qui t'aideront à retrouver ma
fortune.

Par [ ] long itude est et [ ] latitude nord ,
lo 27 septembre 1897.

L'agitation de Jacques pendant cette lecture
était extrême. Tour à tour le sang abandon-
nait ses tempes et y affluait. Dans sa jeune
tète ardente , les images d'éclat , de beauté , de
liberté magnifi que qu 'évoque la richesse
s'élevaient impétueusement. Et , après tout ,
une grande fortune subite n 'est-ce pas le conte
de fées, n'est-ce pas le pouvoir de faire mille

choses délicieuses, n 'est-ce pas des ailes, la
possession do tout ce que cent siècles de civi-
lisation ont inventé d'exquis et de merveil-
leux? Et pour lui, Jacques Mérande, n 'est-ce
pas Claire,le rêve suprême, la joie d'envelop-
per la bien-aimée de tous les prodiges du
luxe , de l'art, de la poésie?

Blême, il laissa retomber le papier fatidi-
que ; ses yeux luisaient d'une étrange ivresse.

La voix de l'oncle interrompit sa rêverie.
— Tu ne ressembles pas mal à ces désespé-

rés qu 'on voit,dans de vieilles estampes,prêts
à vendre leur ame au diable... Ah! décidé-
ment, les sages sont rares qui ont peur de la
richesse !

11 souriait avec un peu de mélancolie.
— Ne m'as-tu pas dit , s'écria Jacques, que

si tu avais un million , tu pourrais faire sur la
transmutation des expériences que la médio-
crité do tes ressources actuelles rend impossi-
bles ?

Un éclair sillonna le regard de Salvayre .
Les paroles de Jacques lo touchaient à sa
fibre secrète. Le cœur palpitant , il entrevit la
possibilité d'entreprendre ces expériences
auxquelles il rêvait avec tant de ferveur. Et
un peu de la griserie de Jacques se communi-
qua a son ame.

— Oui ! fit-il . Sans doute l'argent peut être
un bon serviteur. Mais songe que de l'argent
placé au centre de l'Afri que , ct dans un pays
qui a déjà coûté la vie au premier proprié-
taire, c'est un cap ital bien aléatoire. Je
compte dix chances de mort pour une dévie...
C'est bien cher. Et même en supposant quo tu
échappes aux périls, qui te dit que l'oncle
Phili ppe ne s'est pas trompé? Ce n 'était pas
un bien grand clerc : une erreur d' un degré
suffirait à rendre tous les efforts inutiles !

— Les sources !
— Elles peuvent être taries. Puis, d'autres

sources existent évidemment dans le pay*.
Tout repo.se doue sur l'exactitude d'uu calcul.

Ce calcul faux ,les points de repère manquent.
Tu n 'as plus qu'un billet de loterie.

— C'est vrai, répartit Jacques, que mon
oncle Philippe n 'était pas un savant. Mais
c'était un bon observateur, très exact , et, de
plus, un architecte, capable, par conséquent ,
de prendre des mesures précises. Je j urerais
que les deux caisses sont là-bas, aux places
indi quées", aussi en sûreté "que dans les caves
de la Banque de France. Aucun homme éner-
gi que, placé dans l'alternativ e où m'a mis M.
Desfontaines, et pouvant aider à la gloire
d'un oncle aimé, n 'hésiterait.

— Tais-loi ! cria Salvayre avec une sorte de
terreur. Ne parle pas à la légère. Fais-moi la
grâce de réfléchir vingt-quatre heures, et
même alors de ne pas prendre une décision
avant que nous ayons eu une dernière discus-
sion... Tu me dois au moins cela !

— Soit ! fit doucement Jacques. Parlons
d'autre chose... Comment as-tu enfin décou-
vert la clef du document?

—• C'est à la suite de ton télégramme. Las
de recherches infructueuses , et ne voulant né-
gliger aucune source d'information , j 'avais
pensé que les professions exercées par Phi-
li ppe Mérande pourraient peut-être me four-
nir un indice. Quand j 'ai vu qu 'il avait été
télégraphiste, çà a été un trait de lumière. La
télégraphie , en effet.a son système d'écriture,
plus ou moins varié dans certains appareils
automatiques,mais dont la base est l'alphabet
Morse. Cet alphabet s'écri t, comme tu sais, à
l'aide de barres et de points. Ainsi , un point
et une barr e font un a (. — ); une barre et
trois points font un b (— ...). Ton père ct ton
oncl e, pour le cas où ils auraient quel que
chose de secret à se communiquer , durent
convenir d'utiliser cet alphabet en remp laçant
les barrés ct les points par des chiffres.

(A suiire.)

III
L'épreuve
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Capital-actions fr. 10,©©©,®#® «
divisé en 10.000 actions de fr. 500 entièrement libérées et 10.000 actions de fr. 500 libérées de 25 °|0

_ EMISSION B*™ EMPJtU^T 4 1|s °|o
-f -<— gg—: - • ¦ - - T—r-ir divisé en 5000 obligations de fr. 1000 chacune "~ TZZZT -jz::

;_ • «*
La Banque Suisse des chemins de fer, dont le siège social est à Bâle, a été fondée le 24 octobre 1890. Elle

a pour but lo développement de toutes entreprises de chemins dé "fer ' et 3e" transport en général ou d'électricité. Elle peut
s'intéresser financiè rement a, des entreprises de cette nature, prendre; en mains la "construction de chemins de fer et de centrales
électriques, acquérir et vendre des actions et des obligations d'entreprises analogues ainsi que des immeubles et consentir des
prêts contre nantissement de gages de ce genre et faire taules opérations, de banque se rapportant aux dites transactions.

La durée de la Société est indéterminée.
Le capital-social était à l'origine de fr. 5,000,000. IL a été porté en 100G à fr. 10,000,000 par l'émission de 10,000

actions nouvelles dû fr. 500, libérées actuellement de 25 %•
Le bilan de la Société au 31 décembre 1907 s'établit commo suit::

ACTIF Bilan an SI décembre lOOy PASSIF
f Fr. ' ~ïï •' ¦ • ¦ " ' - . 

¦
- . 

~~ ~ ~ 

Fr.
Non-versé sur le capital-actions . . . . . .  3,750,000 — Capital-actions .. ... . . . . . .. . . .  10,000,000 —
Compte de Caisse 3,878 99 Capital-obligations ... . . . . v . . . . 5,000,000 —
Titres en Portefeuille 2,603,210 60 Traites et acceptations . . . . . . . . .  1,400,000 —
Participations syndicales et avances , « ... 8,981,392 50 Comptes-courants créanciers . . .. . . . .  3,521,015 89
Comptes-courants débiteurs 5,095,346 67 Prorata d'intérêts sur les obligations 4 % . . 83,333 35
Frais d'émission d'obligations A% . . ..  . 75,000 — Coupons non présentés -,. '-. . . . . . .. .  487 50

Fonds de réserve . » '.» .-. - . . . . . . .  47,000 —
Fonds à disposition . , . . '. . . . . . 25,000 —
Solde actif du Compte .de Profits et Pertes . 431,992 02

20,508,828 76 '.'• .' V-4v ' 20,508,828 76

DéBIT Compte de Profits et Pertes an 31 décembre 1807 CRéDIT
" Fr. ~ ~'"~ ~"~"~ " 

J ; ' . ' ¦ """ Fr.
Frais généraux et impôts . . ; ¦'. . , Y • 74,097 95 Solde actif de 1906 . . ". -. ', ¦'.!- ,' . . .. . 150 05
Intérêts sur obligations A % 159,864 40 Produit des Titres . . . > . . . . . . . ' 178,617 78 j
Amortissement de frais d'émission des obli- ¦ Produit des participations syndicales et avances 385,975 —

galions A % « . « . . » , , .» . »  25,000 — Produit du Portefeuill e . . . ., ; i » , . »: . 3,043 05
Bénéfice net . . . . . . . . ? . .» ,  . 431,992 02 Produit du Compte d'Intérêts. . , . , . . ' ¦¦. 122|167 89' ;

690,954 37 .•; " ; 690,954..37 . ;__________________ —~—

11 a été payé un dividende de 5 % pour les exercices 1904 et 1905 et de 5 1/s % pour chacun des exercices 1906 et 1907.
Aux termes de l'art 9 des statuts, la Société peut émettre des obligations ; toutefois le total des obligations émises ne

doit pas dépasser le triple du capital-actions versé.

En vertu de ces dispositions , le Conseil d'administration , dans sa séance du 31 février dernier»
a décidé d'émettre f r. 5,000,000 d'obligations 4 y» %, aux conditions suivantes : , - -i ;

a) Les obligations sont émises en francs suisses et en coupures de fr. 1000 au porteur; elles portent , les nuaifeos
5001 à 10,000.

b) Les obligations sont productives d'intérêts au taux de 4 y2 % l'an ; elles sont munies de coupous semestriels échéant
les 1" mai et 1" novembre. Le premier coupon est à l'échéance du 1" novembre 1908.

c) L'emprunt est remboursable au pair le 1" mai 1928. Toutefois, la Banque Suisse des Chemins de fer a le
droit de rembourser l'emprunt avant cette date en totalité ou en partie, moyennant dénonciation de trois mois. Ces
remboursements doivent avoir lieu à une échéance de coupon. Au cas où le remboursement serait effectué
avant le 1" mai 1915, il doit avoir lieu au cours de 102 % = fr. 1020 par obligation.

En cas de remboursements partiels, les obligations à amortir seront désignées par tirage au sort en présence
d*nn notaire.

r©" '

Les obligations à attiorlir cessent de porter intérêt à partir du terme fixé pour leur remboursement,
d) Intérêts et capital seront niables sans aucun frais pour les détenteurs contre remise des coupons échus cKiobli gations

remboursables aux guichétst ' '  '"" • ¦',*'

de la Banque Suisse des Chemins de fer, à Bâle
du Bankverein Suisse, à Bâle, Zurich, Saint-Gall et Genève
de la Banque Fédérale S. A., à Zurich et ses comptoirs,
de MM. Les fils Dreyfus & Cie, à Bâle,

» » A> Sarasin & Cie, à Bâle.
La Société se réserve là- faculté de désigner d'autres domiciles de payement.

ç) Toutes les publications relatives à cet emprunt, en particulier les avis de dénonciation ou de tirages au sort, seront
publiées uno fois dans la « Feuille officielle suisse du commerce », les « "Baslcr Nachrichlen » et dans un journal de-
Zurich ct de Genève.

f) La cote de ces obligations sera demandée aux Bourses de Bâle, de Zurich et de Genève.
BALE, le 21 février 190&

BANQUE SUISSE DES CHEMINS DE FER
' - . i"J;-•;- '.;/ ¦ .': Au nom du Conseil d'administration :

• ',^:-'. Le Président, -

B. A. DREYFUS-BRETTAUER
Sur le présent emprunt, il" a été placé ferme fr. 1,000,000.
Les maisons de banque soussignées offrent en souscription publique qui aura lieu : ,•

JlhBIJDI ILE 5 MARS 1908
le solde de l'emprunt soit:

fr. 4,000,000 obligations 4 1|2 °|o
de la Banque Suisse des Chemins de ier

aux conditions suivants :
1° Le prix de souscription est fixé à 100 °/0 moins les intérêts à 4 l/j % du jour de la libération jusqu'au 1er mai 1908}

si la libération se fait après le 1" mai, les intérêts à 4 y» % à partir de cette date sont à ajouter.
2° Les domiciles de souscription ont le droit de demander aux souscripteurs une caution de 10 °. „ du montant souscrit,

'¦ eii espèces ou "en bonnes valeurs.
3° La répartition aura lieu aussitôt que possible après la clôture de la souscription. Si le montant des souscriptions dépass»

celui des titres disponibleSj les souscriptions seront réduites proportionnellement.
4° La libération des titres attribués doit avoir lieu au prix d'émission à partir du 16 mars 1908 jusqu'au

10 juillet 1908 au plus tard auprès des domiciles où les souscriptions ont eu lieu.
5° Lors de la libération , il sera délivré des titres définitifs,

BALE, le 26 février 190a

Bankverein Suisse. Les fils Dreyfus & Cie. A. Sarasin & Cie.
NEUCHATEL 5 $anque Cantonale Neuchâtc-

lolSe etsas bureaux correspondants
dans la eanton.

Berthoud êc €'«.
BoPasquler, Kontinollin êc, C'v
Perrot & C'«.
Pury A C'«»

LA CnAUX-DE-FOlVHS : Banque Cantonale Neuchâteloise, suc
Banque Fédérale S. A.
Pury & O.
Reutter & O.

4iyi II. Rieckel & C'«.
v

ly -

i ¦ ¦ *'¦¦ ¦' " ' ¦— ¦-—- —¦ — ;—: —i

LE LOCLE : Banque Cantonale Neuchâteloise , agence. "
Banque du Locle.' , .'¦- . , *

LAUSANNE : Banque Cantonale Vaudoise.¦ " Banque d'Escompte et de Dépôts.
Banque Fédérale S. A.
Banque Populaire Suisse.
Charrière et Roguin. ' ..;
Chavanne & C".

. Galland & C".
Girardet Brandenburg & C'".
G. Landis.
Oh. Masson & C'".
Morel-Marcel, GUnther & C^,

MONTREUX : Banque de Montreux.
• Banque Populaire Suisse.
jj William Cuenod & C;«.
jj VEVEY : Banque Fédéral e S. A.
4 William Cuénod & G1".
| KIT ON: Banque de Nyon , ci-devant Baup & CA»,
* FKIBOURG : Banque Cantonal e Fribourgeoise.
i Banque de l'Etat de Fribourg.
jj Banque Populaire Suisse.
'd WTeck-Aeby & C1'.
$ GENÈVE : Bankverein Suisse,
f Banque Fédéral e S. A.

Banque Populaire Suisse.



I liôii ùuile de foie de Morue ta Br Rentter
aux hypophosphites de chaux est un remède par ex-
cellence comme dépuratif du sang et reconstituant.

Pharmacie Dr REUTTER

Quelques stères

écorces
à vendre, chez J.-N. Martin,
Pierre-Gelée s/Corcelles. IsntHM \ IwMmVltf rÊ

4-0 ans de succès N. 9751

Au fer. Contre la chlorose, l'anémié et la faiblesse générale . Fr. 1.50
Aux bromures, grand succès contre la coqueluche » 1.50
Aux glycérophosphates. Contre la dépression nerveuse . . . .  » 2.—
A la pepsine et diastase. Stimule l'appétit et facilite la digestion » 1.50
A l'huile de foie de morue et jaune d'oeuf. Emulsion de saveur exquise » 2.50
A/a quinine.Cont.lesmauxde tête et d'estomac de source nerveuse » 1.70
ttsT" Nouveau! — Ovo-Maltine. Aliment de force na-

turel pour neurasthéniques, épuisés , anémiques; nourriture
concentrée » 1.75

Btf~ Sucre de niait et bonbons de niait cWander» "&&
généralement réputés et encore sans rivaux. — En vente partout.

L-F. LÂMBELÉT i CiB
28, faubourg de l'Hôpital , 28
- NEUCHATEL —

illïll
pour

chauffage domestique
Houille morceaux.
Houille grosse braisette

liivéc
Anthracite belge, 1" qua-

lité.
Anthracite St-Amédée de

Blanzy.
Briquettes de lignite.

Petit coke lavé de Blanzy.
Coke lavé de Blanzy pour

chauffage central.
Orelats comprimés (bou-
lets).
Prompte livraison à domicile

Expédition directe des mines par
vagons complets

TÉLÉPHONE -139

BONNETERIE-MERCERIE
Jeanne GUYOT

NEUCHATEL — Place Numa Droz — NEUCHATEL

¦ Pour cause ûe cîiangement ûe local
GRANDE VENTE

AVEC

lO °|0 DE RABAIS

BALS "Win»- SOIRÉES
ASSORTIMENT COlfcFi-ET r— j df \pour ^£>£y \ "i\

Dames, Messieurs, Jeunes gens ^P P*? &W
et Enfanls M,L < %M -fy '^g /

Dcroiércs uj uvcaalcs de Tienne ct de Paris :. m*z£r .f IJLX
ARTICLES TRÈS AVANTAGEUX S :̂ 

' '*' /
Graud chois dans tous les prix / . 

^̂ ^
ĝ  ,

— Demande z catalogue illustré — Uss***̂

G. PÉTREMAND Chaussnres, MOULINS 15, NEUCHATEL
Enroi à choix au dehors, franco — Téléphone 362

^ 
j

Pour votre Santé I
B9" Portez les sous-vêtements m

du Docteur ||

RASUREL 1
contre fiB

LES RHUMATISMES j§f
LES DOULEURS I

LE FROID 1
En vente : à NEUCHATEL M

Maison SAVOIE-PETITPIERRE |
DÉPÔT DES REMÈDES

ELECTR0H0MÉ0PATHIQUES AUTHENTIQUES
de M. le comte MatteT, chez Mm» L. Frecb, rne du Môle 1, 2"«. ' c.o.

Grande Blanchisserie Neuchâteloise
Téléphone S. GONARD & C^ Téléphone

Usine à. vapeur - MONRTJZ, NEUCHATEL

Ken ri le linge dans la huitaine lavé et repassé avec
soin. — Prix très modérés.

» Service à domicile ¦
0>mm ¦¦.._——-

B_y Pnrx-coun.vNT FRANCO sun DEMANDE "8B
ŝsmsmmsmmmsmm mimmmmimmmmnmvlcSB ^^

tW Grippe - Inîluenza
Les Pcctorines (Pastilles) du Dr J.-J. JIolil ont rendu des

services surprenants. En boîtes de 1 fr. 20 ou 80 cent, dans les phar-
macies. II 1120 Q
¦.̂ ¦¦ ¦̂̂ ¦-

¦aWaWW-ÏM-iiiiiiiii
ggf* Tout le monde est d'accord

rojHl J - i _rF6_Pi

est la meilleure substance pour le nettoyage du métal .
1 En vente partout

N 96S2 ' Fabrique Lubszynski & O, Berlin NO. 18.
îaa«a-amaMag«-a-«-Bj, -»lij jj |l u-qaa^KMaat.Ea.«J»«

Au Ier, 7, rue de l'Hôpital , 7, au Ier

PIANOS ET HARMONIUMS
FŒTISCH FRÈRES

(S. A.)
Maison de 1er ordre, fondée en 1804 à Lausanne

Le plus grand choix è tomes les meilleures marpes
Allemandes, Américaines, Françaises et Suisses

Vente aux prix originaux de fabrique
PIANOS NEUFS en location à prix modérés

Ateliers spéciaux pour les réparations et le revernissage
ACCORDS - ECHANGES - TRANSPORTS

Technicien-accordeur : M. Alexandre FŒTISCH

[fanal
Assortiments au complet de

feux d'artifices soignés
(inoffensifs)

FUSEES
GRENOUILLES

SERPENTEAUX
COUPS de CANON

ALLUMETTES
BENGALES, etc.

PISTOLETS ET AMORCES
VENTE EN GROS (et détail)
¦JTjrRnTTRTjfflR

Treille 11, au 1er. Téléphone
et chez nos dépositaires :

mTtt " M. H.-Ei. Muller, ci-
gares. Av. du 1er Mars 6.

<ggf- ff l. mc Hauser, négoc",
Cassardes.

HBT* 3Km° Elise Rogn«n,
Auvernier.

tf9- M. F. Petitpierre,
père. Colombier.

UkV M. F. IVicolet, Cer-
nier.

JB_Ç~ M. S. Mauver, Saint-
Blaisc.

PRIX MODÉRÉS

SPÉCIALITÉ M
DE H

BLOU§Ë§ I
JUPONS I
CORSETS I

au Wm
MAGASIN M

Savoie - Petitpierre J

»BW_»--_W_-_»_-w_W_a-_aW_-maW_»-aa«Waawm»J

Le Corset Moderne
Premières marques

Paris, Bruxelles et Vienne
de lro qualité

du genre pins simple au plus lin j

Très gracieux el souple
La perfection dans le genre corset

FORME RATIO NELLE
Salon d'essai • • •

Confection sur mesure
Echanti l lons franco

Réparations promptes et bon
marché

H™ Eisa Siêrlifl-Vojt
I

rtie du Seyon 18
Grand'rue 9 - -

«D AmW . . vm. Sî
. AW en toute ôatson. W %

«- MÊ txiger le véri table 5̂8 "

zW FERMENT I7
i r f l  DE R AI5IN1 "
f de l'JNSTITUT 1°
m CLAIRE au LOCLEI
n le meilleur remède contre ¦

f BOUTONS, ECZEME 1
I RHUMATISME.GOUTTE 1
I DIABETE MANQUE D'APPETIT 1

|Ak Très agréable à boire I ĤM^^&oûl de 
vin 

nouvea uî^ŒB

Toutes pharmacies
Demandez aussi le

FERMENTOGÈNE
ou ferment de raisin concentré.
Mômes conditions et prix.

»P~ PIANO -̂ H
A vendre un piano d'occasion en

bon état, bois noir , 400 fr. S'adres-
ser rue de la Place-d'Armes G, au
magasin. c. o.

TOURBE
petite et grande. On vend par sac
et par mètre. Alfred Badertscher ,
Ecluse 18. 

Pour vignerons
Paille de seigle

en gerbes

Paille de seigle
préparée
au

Magasin Wasserfallen
RUE DP SEYON

1 bicyclette Cosmos 80 fr.
1 » américaine 50 fr. ,
¦I » dite p1'fillette '10 fr.

en parfait élat
S'adresser rue de la Cote 117,

A VENDRE t
nn commerce de muté"
ri aux de construction éta-
bli depuis plusieurs an-
nées à Neuchâtel. S'adres-
ser à A.-Nnma Brauen,
notaire, Hôpital 7. 

Fromages bon marché
Maigre à 1 fr., 1 fr. 50 le kg. ;<

gras à 2 fr., à 2 fr. 10 lo K g.; mi-
gras à 1 fr. 60, a 1 fr. 80 le kg. ;.
gras de dessert, pièce do 5 kg. à,
2 fr. 20 le kg. ; limbourg par caisse
de 2 à 5 kg., mi-gras à 1 fr. 00 la'
kg., expédié par pièce et par 5 à:
10 kg. contre remboursement. S'a- ,
dresser à Mailiard-Jan. à Oliâ-
tillens-Oron (Vaud). n. L. 302

DÉPÔT
On demande pour tout de suite

ou commencement mai , un dépôt
pour lo
beurre de Iaignières

S'adresser a IL. Schwarz au dit
lieu.

ferment pur
9e Raisins

Marcel BPBMANN
Ce produit d'une grande

efficacité comme dépuratif
du sang dans toutes les affec-
tions de la peau (dartres ,
boutons , clous) et contre l'à-
creté du sang. So recom-
mande, car il se conserve
indéfiniment.

DépOt principal :

Pharmacie Dr REUTTER
et toutes pharmacies

I

SAVEZ-VOUS

qu'il n'y a rien de meilleur
pour un estomac délabré qua
les

Zwiebacks hygiéniques
« Singer »

entièrement grillés , de diges»
tion très facile. Goûtez égale-
ment les
Petites Flûtes au sel «Singer»
extrêmement légères.

Spécialités recommandées
par des autorités médicales.

En vente chez: Henri Ga-
cond , Rod. Luscher, Ernest
Morthior , Porret-Ecuyer , If .-L.
Otz fils , Auvernier , où voua
trouverez également les fa-
meuses . .
Nouilles aux œufs el au lait

« Singer »
Véritables Leckcrlis de 13ûle

« Singer » D. 6472

(Suite et fin. — Le commencement se trouve
dans le numéro do vendredi 28 février.)

Comme la discussion a en lieu huis à clos
on ignore ce qui s'est passé, mais on sait
qu 'on a critiijuô les figures comme élant mal
dessinées et qu 'on leur voulait davantage de
caraclère. M. H. nous a monlré la lettre d'un
professeur d'anatoniic le félicitant d'avoir fai t
des ôtudes aussi approfondies... des dessins si
précis ct si fermes. 11 connaît donc la ligure
humaine à fond , mais il nous a expli qué qu 'il
s'impose volontairement dos limiles en com-
posant des dessins, qu 'on est obligé de se sou-
mettre aux conditions immuables du métier
comme Viollet-Ie-Duc demandait qu 'on le fit
pour le vitrail . La mosaïque exi geant un trai-
tement simple et hardi , le îéalisme en est ex-
clu. C'est un art décoratif et non imitatif , et
les ligures, arbres, etc. ne sont que des sym-
boles. Donc,tout en étant limité du côté imita-
tif , le dessinateur d'une mosaïque j ouit d'une li-
berté à laquelle le peintre ne saurait prétendre,
c'est-à-dire qu 'il peut styliser ses ligures, les
trai tant  pour ainsi dire orncmentalemcnt . On
ne devrait pas chercher dans ce ras une cor-
rection académique» . Ce qu 'on doit chercher
avant tout , c'est la beauté « opt ique » , beauté j
de ligne ct de masses, harmonie de la couleur.
Ce faisant , on peut csuggcier^ la ligure, don- j

nant par un dessin «approximati f > l'idée de la
réalilé. C'est dans cet esprit que M. H. a tra-
vaillen t voici ce qu 'en disait un artiste érudit
qui a regardé les projets à ce point de vue-là :

Son idée est celle d'une frise ornementale
de figures, qui se compose d'une manière ho-
mogène comme une frise de rinceaux.

Orrdevrait cesser de voir dans la décoiation
par l'ornement ou par la ligure deux choses
toutes différentes , réclamant nécessairement
pour leur conception respective des personna-
lités diffé rentes.

C'est dans la répartition homogène des for-
mes, c'est dans le mouvement des lignes qui
s'agitent , se courbent , s'allongent en se rap-
prochant du centre, où elles finissent par s'en-
trecroiser, qu 'on reconnaît l'idée décorative.
S'ils n 'ont pas été sensibles à l'exquise musi-
que de lignes du carton.à la merveilleuse har-
monie de couleurs de ce tap is de pierre qu 'il
nous fait pressentir, nous pensions que les
juges de M. Heaton auraient pour le moins
reconnu la bienfaisante adaptation du projet
dans sa forme comme dans son idée à l'archi-
tecture de l'édifice ! Adaptation qni s'accentue
à distance plutôt que do s'effacer.

Horace de Saussure.
«Journal de Genève» du samedi 1" février

1908.
Il parait évident qu 'il y a au fond de loute

cette histoire un conflit d'idéal. Sous le même
mot «Art» sont groupées deux tendances tou-
tes différentes .L' une a comme base l'imitation
plus ou moins exacte de la nature — une in-
tei "prétation sans doute — mais une interpré-
tation ayant comme but un ensemble imitatif.

L'autre a comme base la « suggestion » de la
nature, par des types plutôt que par des indi-
vidus ; ce qui est représenté est en complète
subordination à la beauté ornementale de l'en-
semble. Ces deux formes d'art ont été appelées
«l'art graphique» et «l'art décoratif» .

Grâce ù un concours de circonstances histo-
riques, il est arrivé que pendant la première
moitié du 19m" siècle, c'est l'art graphique qui
a eu la haute main et tous les arrangements
pratiques ont été faits en vue de cet élat de
choses. C'est ainsi que le milieu du siècle a
vu une éclosion d'expositions de tableaux sans
précédent (l'année 1853 fut le moment d' une
extension prodi gieuse de l'art du tableau et
des expositions), tandis que l'architecture et
tous les arts qui s'y rapportent sont marqués
d'un cachet d'impuissance.

«Noire :lge, dit Corriard , surfont en archi-
tecture est un âge de savoir et de critique
bien plus que d'imagination» p. 4'25.

Le présent siècle cependant a commencé
par une réaction. D'année en année on voit
l'ancienne manière de concevoir l'ait repren-
dre corps ; partout l'art graphi que et l'art dé-
coratif se sont trouves en présence,partout est
né un conflit d'idéals — et par. la nature des
choses l'art graphique ayant conquis droit de
cité si longtcmps.l'ait décoratif doit gagner sa

i place au soleil comme un intrus — qu 'il n 'est
j pas. j

La Suisse n 'est point une exception. Ici i
v comme ailleurs les organisations sont faites

sur la base de l'art graphique. Or pour peu
qu 'on veuille revenir à l'emploi de ces arts
anciens, peut-on s'attendre à les voir fleurir
si l'on s'en tient à l'inspiration habitu elle née
de la peinture? Evidemment pas, et la diffi-
culté qu'on a rencontrée dans cette question
des mosaïques doit venir de cette confusion
entre ces deux conceptions de l'art» Ceci est
prouvé non seulement par le fait que les deux
panneaux déjà posés ne satisfont pas la criti-
que, et qu 'on a même songé à les enlever,
mais par le fait que la commission a voté si
explicitement un princi pe qui va à rencontre
des faits historiques.

Ce conflit a commencé à Londres, il y a un
quart de siècle.On a fait examiner la question
par des commissions gouvernementales. On
en est arrivé à posséder des idées claires qui
ont maintenant acquis droit de cité et formen t
une base solide sur laquelle on peut travailler.
C'est ainsi que s'explique la fondation de ces
grandes écoles municipales techniques dont on
connaît à peine l'existence ici . Voici quelques
citations qui montrent dans quel esprit on y
travaille.

«Le véritable artiste est celui qui sait re-
connaître les caractères et les limites de toute |
matière employ ée par lui et qui sait trouver
dans ces caractères et dans ces limites la
source et l'occasion de beautés nouvelles en
les mettant au service de son invention *.

(Walter Crâne, fondateur de la Société des
( arts et crafis de Londres, dans ses conférences

données à l'école d'art munici pal de Manches-
ter).

«Durant le siècle passé, les arts en dehors
de la peinture et de la sculpture n'ont été que
peu considérés ; on avait la tendance à envi-
sager la composition comme simple affaire
d'aspect général («appearence»). L'effe t déco-
ratif était obtenu en suivant mécaniquement
un dessin fourn i par un artiste qui souvent m
savait que fort peu de claoso des procédés
techni ques dont dépend la production. Grâce
aux efforts de Ruskin et de W. Morris pour
remettre en honneur les métiers, on en est
arrivé à comprendre qu 'il est impossible de
séparer l'art du métier... L'exécution par trop
séparée de la pensée dégénère inévitable -
ment... Une décoration bien comprise est une
pensée agréable exprimée par le langage d'un
outil » .

(Tiré de la Préface des manuels publiés ré-
cemment sous les auspices du directeur de
l'école technique centrale de Londres, l'archi-
tecte W.-R. Lethaby.)

«Le principe de la suprématie de l'architec-
ture doit être appliqué à tous les arts, niais
particulièrement aux arts comme la peinture
murale et la mosaïque. L'élément purement
pictural tend touj ours à dominer à cause de la
grande popularité et de la fascination du ta-
bleau... Le caractère pictural outré de Ja plu-
part des mosaïques modernes est pénible à
constater (painfully obvious)...

...L'ère de la composition en pap ier et
crayon doit être terminée ; l'étudiant doit être
mis en rapport avec les matières et la techni-
que — ces dernières années ont vu un grand
progrès vers cette tendance-là, et ces vues

sont aujourd'hui haut cotées et reconnues è
Londres» .

(Prof. Baldwin Brown, architecte à Edim-
bourg, dans un article du « Glasgow Herald i
sur la nouvelle école d'art d'Edimbourg. )

A mesure que AL Heaton nous a expliqua
ces choses, il nous a monlré comment dans lo
vitrail pour l'église de Schupfen il avait cher-
ché même rythme ct oidonnance décorative
que dans ses autres œuvres.Une partie de son
proj et des mosaïques du Musée national étant
là, il nous a montré la même recherche.

Il y a ici donc quelque chose de plus qu 'un
simple échec d'un artiste : c'est un épisode do
la recherche d'une plus grande conception de
la vérité dans l'art — un obstacle rencontré
sur la route, comme il s'en trouva dans la vie
de Pasteur; il devrait y avoir place dans le
pays pour les deux conceptions de l'art, gra-
phiqu e et décorative ; mais, pour le moment,
ce sont les idées graphiques qui font obstacle
à celles de l'art décoratif.

M. Heaton ne peut évidemment pas taire
vivre son atelier si les principes avec lesquels
il s'est si complètement identifié sont ainsi
méconnus. Mais quand à Londres, à Edim-
bourg, à Manchesler,Paris, Vienne et ailleurs,
voi re même à Zurich , dans la Gewerbeschule,
ces princi pes sont admis en bonne partie , la
Suisse ne peut pas rester à l'écart d'un mou-
vement si profond et si général.

Art décoratif et art palipe
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é"̂

-̂Jm

v é̂t̂ l^̂ liiw • -' ^ll"lJ- ~I_ '-' "' k ¦ > - Br **- - "?- '̂ §P

9M ~̂ !_JÇ?-^ jEfc^&JSfJ i B̂ —"'~Tj m\- ^ " " ~ ""*ï ' " ' _6fiP _̂l(ffiK»atiff^^;̂̂ _HMaflaV

il U*lr\'$'Ù'* ffiSJW r- ** "̂ ' ' T'' ' '" ".- 4 ÊÊOf - j *̂ ''f ^JWmW*

'̂ tDS Jjfc wt 'V TL -* *̂ _tt ' ¦ ~ ï-iiev* ^ . __ ¦' - -ffiiisid ï̂aBHai 1̂"* WaW' -' TBiyv ^^-^^^^M tsWàm B M ¦" '1"! " ¦ ir n â B// SÊt *&£, rTJS_va?««-aFb

W^a^^pfife^^ M  ̂ ¦'
*' Wk^SF, «11 B ^mW^SWj' ' WAlW fl',|PWw J mKm^>-Ŵ m^^^̂Ê.'

W B_. ' 
DEMANDEZ , EXIGEZ dans tontes les Pharmacies Jfi W?P

«I K ¦"•¦' au prix de 4 fr. SO i_H B_V -̂"

«E -̂I^̂ KO^̂ ÊÀ*̂ -̂-  ̂~" S0rlant le nom VALDA cl l' adresse du seul fabricant Mms^ îe^J ^^ î^ Ê̂mW 'I'
'"
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J. Lambercier & Cie, Genève I
Fabrique d'huiles et graisses industrielles

Concessionnaires des premières maisons américaines et européennes pour
MACHINÉS-OUTI LS

J[̂ ^| Outillage el instruments Je précision
^
3ÉgliË_i|Sr PLATEAUX Micromètres

H||HN-p MANDRINS Calibres
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SE$mm\WÈmm- N MECHES Filières et tarauds !

fm^^fSTV^i-»aat ALES0IRS Moules à marteaux
,9_SHE£fË_S__Pi? ÉTAUX Outillage de forge

Spécialité d'organes de transmissions
Poulies, Paliers, Arbre s, Graisseurs, Courroies
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-Fil lî- 1
Bechstein

Bliitlmer
Steinway

Lipp et Soiin
Gors et Kallniann

Bnrger et Jacoby
Steinweg

Suter
Rordorf

i pianotas ThsmoDisî
Dernière création, parf ait

HUGl C"
Rue Pourtalès 9 et 11

Les établissements et mai-
sons do banque soussignés
ont l'honneur d'informer le
public que leurs bureaux
seront fermés le

lundi 2 mars 1908
La caisse de la Banque

Cantonale sera ouverte de
10 à 11 h. pour l'échange
des billets.
Banque Cantonale Neuchâ-

teloise.
Caisse d'Epargne de Neu-

châtel.
Crédit foncier Neuchâtelois.
La Neuchâteloise.
Berthoud & O.
Bonhôte & Cie.
Bovet et "Wacker.
Du Pasquier , Montmollin

& C".
Perrot & O.
Pury & O*

La Banque Nationale
Suisse fermera l'après-midi
seulement.

Les effets protestables
échus le 28 février, seront
remis aux notaires le 29
février. t

PEMMILLE
Dans bonne famille bourgeoise

-do Zurich habitant sa propriété ,
^maison avec grands jardins (près
-du lac), on recevrait B 2352 Z

2 jeunes JHte$ en pension
On ne parle que l'allemand , bon

ordre est. strictement observé. Fa-
mille Schaerrei'-Maag, znr Ré-
séda, Seestrasso 2G7 , Zurich H.

THEATRE DE NEUCHATEL
Lundi 2 mars 1908

Bureau : 7 h. % ¦ Rideau : 8 h. '/i

internationales
Wiener Oper etten-Ensemble

Direktion : STEINER u. KROGER

Die FlÉn
KomUchs Op érette in 3 Ahlen

von J.  STRAUSS -

Prix des Places :
4 fr. — ; 3 £i\ DO; 2 fr. 50; 1 W. 25

"Location à l'Agence W. Sandoz ,
magasin de musique Fœtisch frères
(S. A,), Terreau x t.

Anla de TAcaflém ie - Neuchâtel
MARDI 3 MARS 1008

à 8 h. du soir

La Littérature française
et les

Femmes écrivains
CO N F É R ENC E

donnée par

JlK. Ernest Charles
Prix des places : 2 fr.

Corps enseignant, étudiants, pen-
sionnats, 1 fr. 50.

Location à l'agence W. Sandoz ,
magasin Fœïisch frères S. A.,
Terreaux 1.
wâ»i'<rt»'«r mm *m>ems ^^mromipy

Placements
à Fêtra&gêï

Lèà ôevleâ agencée atitof i-
ôèeù el offici ellement recom-

, mandéeù pour le placement
des jeunes filles à l'étranger
sont celles de l'Union inte rna-
tionale des Amies de la je une
fille, savoir:

à NEUCHA TEL, rue de la
Côte 61 (bureau ouvert le
matin de 10 h. à midi) ;

à LA CHAUX-DE-FONDS, rue
du Doubs 58 (bureau ouvert
le mardi et le vendredi).

Leçons d'anglais
par un Anglais de Londres. Tra-
ductions : "anglais , français , alle-
mand. — S'adresser à M. Tomba,
Orangerie 8 (rez-de-chaussée).

AVIS
Dames âgées ou Mjirtt.es

trouveraient pension et chambre à
la campagne , vio tranquil le ot cham-
bro au soloil. S'adresser M11" Mosi-
mami, Moutct-sur-Cudrofin , Vully.

Volenr international des plus experts, James
Durant , assis à une table du buffe t de Nice,
observait avec une professionnelle attention
les voyageurs qui se pressaient sur le quai.
Un large plaid sur le bras droil , une casquette
écossaise sur l'occiput, moustaches courtes et
pourtant tombantes, face étonnée, sourire can-
dide, il avait lui-même l'air d'un voyageur
quelconque. Sculs.ses yeux vairons, au regard
pénétrant et vite relire, n 'étaient pas du pre-
mier venu.

Soudai n, écartant le rideau de verroterie
derrière lequel il se dissimulait, il franchit le
seuil d'un pas distrait.

Le virtuose tenait son sujet. II avait vu une
grosse dame ornée de gros bijou x, accompa-
gnée d'un vieux monsieur correctement vêtu ,
installer dans leur vagon , avec force précau-
tions, de menus colis luxueux et une valise de
cuir fauve, à la forte serrure dorée, laquelle
semblait vraiment la reine dos valises.

James Durant entra dans le compat timent
où trônait cetle valise élue, feignit de ne pas
s'y trouver à l'aise, chercha une meilleure
place, puis y revint, se drapa dans son plaid,
rabattit sa casquette sur ses yeux et, le plus
naturellement du monde, se disposa à no faire
qu'un somme jusqu'au lendemain.

Le vieux monsieur ne larda pas à l'imiter,
et, comme il était brisé de fatigue, il s'endor-
mit réellement.

La vieille dame,préoccupée, jetait ù chaque
instant les veux sur son bagage, s'efforçait de
lire un journal à l'avare clarté de la lampe,
renonçait à sa lecture, tirait le rideau qui fai-
sait la nuit , enfin s'endormait à son tour.

Le train ralentit, puis s'arrêta. Etait-ce la
slalion favorable? Retenant sa respiration,
James Durant écouta celle du couple.Rassuré,
il ouvri t la portière du vagon , empoigna la
reine des valises et s'éloigna dignement.

Les dieux sans doute lui souhaitaient du
bien. En face du train express qu'il quittait ,
un train omnibus, allant dans la même direc-
tion , s'apprêtait à partir. Il monta daus le va-
gon où il . voyait le moins de voyageurs : une
femme ct un homme, l'un à droite, l'autre à
gauche. S'étant assis au milieu, il voulut se
rendre compte de sa trouvaille. D'une fausse
clef bien maniée, il ouvri t la valise et l'entre-
bâilla discrètement, comme un homme du
monde qui cherche un mouchoir frais.

Son visage baissé se contracta affreusement;
sur sa bouche se crispa uno sorte d'effroyable
cri muet. Devenait-il fou? Cette valise qu 'il
avait volée — butin macabre, monstrueux I —
contenait une tète de femme et deux jambes.

Quand James Durant fut redevenu maître
de lui , fier au fond de n 'avoir pas crié < tout
haut » , il embrassa d'un coup d'œil la tragique
réalité. Bien que l'assassinat ne fflt pas de sa
part ie .rien de ce qui était criminel ne lui était
éU'iWWfi, .

— Ça, pensait-il, c est un dépeçage. Le coup
que j 'ai voulu faire se retourne contre moi.
Vais-je passer pour complice? Je suis un vo-
leur,soit.Mais je ne veux pas être un assassin.

Jeler la valise par la portière, il ne devait
pas y songer : il avait deux voisins.Que faire ?

Tout à coup, il remarqua l'attitude de son
voisin de gauche : pauvre diable imberbe, au
nez cle travers, au long cou décharné, habillé
d'un lamentable pardessus verdàtre. Ce pau-
vre diable attachait sur la valise de cuir fauve
un regard que James Durant connaissait bien.
Est-ce qu 'il y mordrait, lui aussi?

James Durant plaça dans le filet du vagon
la valise refermée, la surveilla avec inquiétude
quelque temps, comme avait fait la vieille
dame, ct il s'affaissa , brisé de fatigue, comme
avait fait le vieux monsieur.

«Oui , le pauvre diable y mord bel et bien ,
mais nous ne sommes pas seuls*. Du coin de
l'œil, James Dînant étudiait sa voisine de
droite. C'était une jeune fille à la taille élan-
cée, serrée dans un costume de drap. Il aper-
cevait son pur pro fi l énergique, son menton
robuste et fin. Tournée à demi vers la vitre,
elle semblait suivre, dans l'élan du train, la
marche inverse et rythmique des ténèbres.

Deux, trois, quatre stations se succédèrent.
Tout demeurait daus le même élat.

A la cinquième station, la jeune femme des-
cendit pour demander un renseignement. On
entendit sa voix brève et précise interroger
un employé. Le pauvre diable, fasciné par la
reine des valises, se leva, s'assura que son
voisin dormait, —¦ il dormait de tout son
appétit, pour un pou il aurait même ri aux
anges, — saisit l'objet de sa convoitise et
s'enfuit.

— Allons, murmura James Durant , bon
voyage !... Mais cette voisine qui ne revient
pas,et ce train qui s'éternise à cette misérable
station... Bon Dieu l qu 'est-ce qui so passe?...

Il venait d'entendre un bruit çapide de
poursuite et une voix de femme qui disait:
«Vous vous êtes trompé.Reaontez,Monsicur> .

Le pauvre diable s'était donc fait prendre.
Et par qui ? La jeune femme l'avait saisi au
passage. Jamais poignet plus nerveux n 'avait
été gainé dans un plus étroit gant noir. Le
train se remettait en marche.

— Voici votre bien, Monsieur.
Mais, insuffisamment refermée par James

Durant et trop secouée par lo pauvre diable,
la valise s'ouvrit: la tôle de femme roula , bou-
che béante, sur le plancher.

Le pauvre diable poussa un hurlement
d'effroi et s'évanouit.

opère.
Le chef de la sûreté, parfait fonctionnai™

au visage correctement insignifiant, mais aux
yeux extrêmement clairs,conlemplait la jeune
femme.

— Permettez-moi une question prélimi-
naire. Madame... ou Mademoiselle.

— Dites docteur ct questionnez-moi.
— Pourquoi avez-vous laissé partir le vo-

leur ct le volereau?
— A ma place, vous auriez agi de même.
— Y pensez-vous? Moi , le chef de la sûreté?
— Je ne parle pas au chef de la sûreté. Je

parle à M. Eugène Holban.
— EL bien ! docteur, le chef de la sùi elô

vous déclare que, sur tous les points vous êtes
admirable. Tenez! voici des télégrammes do

tait en fixant sur lui ses grands yeux noirs
tout rayonnants d'intelligence.

— Je vous crois. Votre malchance n 'excuse
pas votre vol. Pourtant, elle serait digne de
pitié si voi s ne vous étiez pas fait le tentateur
de ce pauvre diable... Mais, au fait , il ne re-
vient pas à lui.

Elle choisit, dans une trousse,un petit flacon
qu 'elle fit respirer au malheureux être. Il tres-
saillit. II laissa échapper un gémissement.

— Hélas ! s'écria-t-elle, il meurt de faim.Lui
tendant un petit pain et une tablette de choco-
lat, elle murmura avec un accent maternel :
«Prenez et mangez!»

—« Vous êtes bonne, s'écria James Durant ,
vous ne me livrerez pas. Je vous jure que,
désormais, je lâcherai d'être meilleur.

Ce serment modeste no déplut pas â la
jeune fille. «Tâchez!» répondit-elle.

Le lendemain , le chef de la sûreté., M. Eu-
gène Holban , assis à son bureau, parcourait
une liasse de dépêches qui lui venaient d'Ila-
Jie. Un employé lui remit une carte : < Docteur
Blanche Marsy-Padrique>.

— Celte dame a nne communication impor-
tante à vous faire.

Introduite immédiatement, la jeune femme
ouvrit la valise de cuir fauve, raconta l'aven-
ture, exposa les hypothèses qu 'elle avait for-
mées d'après l'étude des débris humains et
comment, suivant elle, les assassins avaient

Vintimille qui donnent raison à vos hypothè-
ses. Nous connaissons le crime à fond. De-
main , nous arrêterons les criminels.

Kt M. Eugène Holban séria la main de Mlle
UUmelws Marsy-Padri que.

H fit môme mieux que de la serrer : il la
^ardiu 

Ou connaît ce mariage qui a uni  la 
po-

lice savante et la médecine légale.
Quand Holban raconte cette aventure de sa

vie, il ne manque pas d'ajouter , ayant des
leltiesi

—' Remarquez-vous que l'hoiicur do la tètû
et des jambes coup ées disparait ici , presque
tout de suile? Ainsi, dans les «Mille et une
Nuits> , l'histoire du petit bossu étranglé par
une arête n'est qu 'un long sourire.

EMILE IriN-E_iN.

—i

— Ah ! fit simplement la jeune femme»
Prenant dans ses mains le triste débris hu-

main, elle examina la section du cou.
— Ce n 'est pas, dit-elle, uno préparation

anatomique. Il y a ou crime.
Déjà elle tendait la main vers le signal

d'alarme.
— Ecoulez-moi , jo vous on supp lie ; je vais

vous dire tout ce que je sais.
James Durant parla avec toute la sincérité

évidente de son angoisse. Debout, elle l'écou-

Les fiançailles
du Dr Blanche Marsy-Padrique

EN MARS SEULEMEN T, la BRASSERIE du
CARDINAL, à FRIBOURG, met en vente sa
spécialité

ZjmttltfftERBRJEalT
bière brune-ioncée, genre Salvator, en iûts et en bouteilles.

DÉPOTS : Grande Brasserie, Neuchâtel, ot dans le canton à
Fleurier, St-Aubin, Colombier, Noiraigue, Verrières. n. ss2 F.

AVIS DIVERS
',— _: 

Temple du Bas - Neuchâtel
PORTES : 7 h. Va ______ PORTES : 7 h. y.

DIMANCHE 1» MARS 1»08
à 8 heures du soir

fll ll CIHHIT NN1IIII
donné par la

Fanfare ie la Groix-BIeue de Neucbatel
sous la direction de M. Paul JAQUILLARD

avec lu bienveillant concours 'de . . .

JT £ncic genoit JT pêne Benoit
Contralto Soprano-lyrique

élèves de 3i"= Ada QVY

JH. petz }L p. j aquillard
Violoniste Piston-soliste

Entrée : 50 centimes
Billets en vente au Magasin de musique Frelisch frères , Terreaux 1;

chez, M. Sahli , Temple-Neuf; au Magasin do cigares Michel , rue de
l'Hôpital , et le soir a l'entré*) du Temp le.
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Installateurs électriciens expérimentés Wà
Ecluse 12, Gér. NEUCHATEL Téléphone 836 L*

Travaux neuf», modifications. Séparations Wa
d'Installations d'Eclairage et Sonneries Kf

B0- PRIX DES TARIFS DE LA VILLE -ÇJS lp
O SE RECOMMANDEN T O g|

petit ptd grand pM
Grande salle au 1" étage ¦

THÉ, CAFÉ, licÔLAï COMPLET THÉ, CAFÉ, CHOCOLAT COUPLET
â -1 fr. | à 1 fr. 25

M Urech
| Faubourg de l'Hôpital 12

N E U C H A TEL
VINS deTABLE, rouges et blancs

Vins fins de BOURGOGNE
et de BORDEAUX

VINS DE NEÏÏCHATEL j
Bonite qualité - Prix modérée 1

FROMAGE D'EMMENTHAL 0" qualité)
par colis postaux de 5 kilos ,
franco de port, contre rembour-
sement _ 10 fr. ( l« qualité)
et » fr. 50 <;_ _« qualité). Fro-
mage maigre juteux à 00 cent, le
kilo. — J. I-iïhui, Laiignau,
¦Emmenthal. (II. 955 Y.)
i m̂mmlissmmmmmmmmmmmmamâsasmmsmwsij emm.

Clinique privée d' accouchement
dirigée par uno sage-femme de
1" classe, LL1813

M™ J. GOGMAT
28, avenue du Mail, OENtVE

Reçoit des pensionnaires à toute
époque. Consultations tous les jours.

Discrétion absolue

INSTITUTION
pour j eunes gens

Leutenegger-Haedener
SCHINZNACH (Argovie)

Etude des langues mo-
dernes. Facilités spéciales pour
apprendre rapidement l'allemand.
Sciences commerciales. Prépara-
tion pour les administrations fédé-
rales. Education soi gnée. Vie de
famille. Prix modérés. Nombreuses
références. Prospectus et rensei-
gnements par le directeur , M.
Iicuteneggcr. (II. 821 Q.)

Mon industrielle
LAUSANNE, — Rue du Grand-Pont, 4

Société anonyme
pour la prise et la mise en valeur
dé brevets d'inventions. Dépôt de
dessins et marques de fabri ques .
Conseils techniques de premier
choix. Correspondants dans tous
les pays. N. L. 2089

Ingénieur directeur général:
H. POTTERAT

Brasserie fleja Promenade
Tous les Samedis

TRIPES
nature et à la mode De Ca.it

Restauration à toute heure
DINEES depuis 1 fr. 50

Escargots
pension pour gn|ants

Un- ménage sans enfants désire
prendre un ou deux enfants depuis
l'âge de 4 à 10 ans. Soins assurés.
S'adresser à Mme Rougemont-Triso-
glio, rue du Seyon , ou ù M 11<! Gobba ,
Evole 9. 

BRASSERIEJELYETIA
Tous les samedis

TKIPES
Il ¦[¦¦¦¦¦IIIMIWIIIHI llillMMIIIIIi-B«mE-MM-M3

= AVIS =
Ensuite des ilifféi'eiits prix pra-

tiqués par les laitiers de la ville,
nous avons l'honneur d'informer
notre honorable clientèle, ainsi que
le publie en général, qu'à partir du
1er mars prochain nous rétablissons
l'ancien prix de SO cent, le litre.

SOC. DES LAITS SALUBRES
TRAVAUX EN TOUS GENRES

à l'imprimerie de la Teuille d'Avis de "Neuchâtel.

fête fédérale 9e £utle à Neuchâtel; 
—= EN 1908 ==—

Concours pur imite fcpntrt
Le Comité d'organisation de la Fête fédérale de Lutle à Neu

chatel en 1908, met au concours la fourniture de 3 estrades et d' u
podium.

Les entrepreneurs peuvent consulter les plans et cahier de
charges au bureau de MM. Yonner & Grassi, architectes.

Clôture du concours : 2 mars 1908.

SOWMISSIOM
I/JËSlcetricité Neuchâteloise S. A. met en soumission le

travaux de terrassement pour la pose d'un câble électrique entre Vau
seyon et Corcelles (haut du village). Ces travaux comprennent :

A. Etablissement d'une fouille , en grande partie sous le trottoi
de la route cantonale , de 3,8 km. de longueur , 80 cm. de profondeu
et 40 à (50 cm. de largeur.

B. Fourniture et pose d' une couche de sable dans la fouille , pos*
de briques sur lo sable.

C. Remblayage de la fouille et transport des matériaux en excès
D. Réfection des canaux-égouts pouvant être endommagés le Ion;

du parcours.
Pour rensei gnements plus précis et consultations des plans

s'adresser au bureau de la Société «Electricité Xencliâtelois*
S. A. » , au Vauseyon. II. 2811 N

IiA DIRECTION

Agence Générale de Construction

Jérémie Bura fils
Architecte-Entrepreneur

LES PÉREUSES (VAUSEYON)
-•

ENTREPRISES A FORFAIT

Construction de bâtiments en tons genres
TÉLÉPHONE 708

I-1-11BIM-1 IIIHII I I .¦¦ !¦¦! III ¦!! aaTI—t—

ÉCHANGE
On cherche à placer pour Pâques

dans une honorable famille de li
Suisse française , un jeune garçoi
de la Suisse allemande, en échangi
d'une jeune fille désireuse d'ap
prendre l'allemand , elle serait trai
tée comme membre de la familL
et pourrait suivre une école se
condaire. Ecrire à Mne Burckhard
Madchenheim , Brullisellen pré
Zurich.

Une petite famille habitant Neu-
, châtel prendrait  pour les dîners

quel ques
jeunes filles

_ fréquentant les écoles do la ville.
Bonne pension , prix modéré. De-
mander l'adresse du n° 934 au bu-
reau de la Feuille d'Avis do Neu-
châtel.

pte! 9u Vaisseau
! TRIPES

Samedi soir à 7 h.

'J TRIPES NATURE
s TRIPES mode de Csen

Hôtel du Dauphin
SERRIÈRES

.' . . ' filets de palées
• Choucroute et petits salés
r fondue Neuchâteloise
e TRIPES

~
NATURE

le samedi

? Restauration chaude el froide
à tonte heure

e *
f. Se recommande ,

c.o. J J C tenancier.

FEUILLE p'Âvis
i fDE NEUCHATEL'

8 ' outre le f euilleton quotidien, '"'"
-.publie f réquemment :

DES N OUVELLES,
G
c PES VARIéTéS LITTéRAIRES, SCIENTIF.
. ET DE NOMBREUX FAJTS DIVERS.

"/ft&%^L\& _̂r.ffc»3ft

Peintures et Vernis

préparés ponr tons les usages
DM8 A CLEVELASD. CHICAGO. SM-FItlMISCO, MONTRÉAL . fflW- ÏOM, *£ aa

^Dépositaires généraux pour la Suisse :

Société anonyme 9'Entreprises el 9e Constructions
¦ NEUCHATEL _____

>¦ -i -—¦ ¦ ¦ —

Pour tout ce qui peut être p eint ou verni, Ponr les ÉTAGÈRES , PARAYElYTS, elc. :
The Sherwin- Williams Co fabrique Ull Employez la Peinture de Ménage S.-W.

produit spécial qui est le meilleur et Pour les CHAISES, TABLES et la DÉCORATION:
le. plus avantageux. Employez 1,Enamel s>w' (PeiQture -émail rich^-

Pour BOIS NATUREL :
« t niTHirvim /n «< • . « .. • \ Employez le Glacis au Vernis et le Glacis àPour les BATIMENTS (Extérieur et Intérieur) : riiuiie.

Employez la Peinture S. W.-P. Pmjr mmm ̂ eJARDlIV, CANOTS, VOITURES:
Polir les 31URS, PLAFONDS, etc. (Intérieur) : Employez la Peinture au Vernis S.-W.

^f^ v^^ZZ^X au^ *™ MDIATEURS, BAIGNOIRES, CYCLES,
ces. TOILES METALLIQUES, CORPS de POELES:

Pour les FERMES, TOITURES, PALISSADES, etc.: Empus_|es.1EraaU Spécial P°u'" chacun de ces
Employez la Peinture à la Créosote S.-W. rr irvurv  nr r » 7 _ ir_ i.™arst»c<

le Rouge Rustique S.-W., beau rouge Po«r TU1AUX DE GAZ , SUSPENSIONS ,
économique. CADRES, etc. :

la Peinture pour Toitures et Ponts Employez la Peinture Aluminium S.-W.b.-W., rouge et brun. *, ,a Peintur0 0r S.-W.
Pour les BARDEAUX : * le N0IR MAÏ s"w'

Employé, la Peinture Préservatrice pour Bar- Pour CAMIONS, BROUETTES, MACHINES
dcaux AGRICOLES, OUTILS :

POU!" ICS PARQUETS Ct PLANCHERS : Employez la Peinture Agricole.

ïoTrts véraSÏÏ l̂ TJ ^̂ î  Pour CONSTRUCTIONS EN FER, PONTS MÉTAL-
ture à Planchers Extérieurs S.-W. LIQUES, CABLES EN ACIER :

Pour les planchers de chambres. — Peinture à | Employez le Métalastic remplaçant avautageu-Planeners Intérieurs S.-W. sèment le minium.
Pour teinter les planchers ou parquets. — Le » la Peinture au Graphite Pur.

Flooriac S.-W. .
Pour vernir les planchers et parquets. - Le ^ÙW ENLEV ER LA PEINTURE Ct LE TERNIS :

Mar-not. Employez le Taxite S.-W.
Pour comblerJes fentes des planchers et par- 

quels. — Le Mastic à Planchers S.-W. Vernis spéciaux ponr chaque emploi.

Demandez le prospectus spécial des Blancs Sherwin Williams :

Email blanc de neige S.-W. Blanc industriel mat Vernis blanc S.-W. etc., etc.

IBS " Ea peinture préparée Sherwin Williams S..W.-P. est la peinture la plus
durable et la pins économique. Elle est livrée prête ù l'usage en bidons herméti-
quement fermés depuis 1/8 de litre.

Ewvente chez MM. Paul BURA, maître gypseur, Vauseyoû.
ZBINDEW, à Hauterive.
ZIMMERMANN, Epancheurs, E. V.

GEOIS DÉTAIL



FÊTE FÉDÉRALE DE LUTTE
Messieurs les imprimeurs, domiciliés h ÏTeuchâtel et

désireux de soumissionner pour l'impression de l'affiche
officielle, peuvent consulter le modèle et prendre con-
naissance du cahier des charges chez M. Zirngiebel,
relieur, à la rue du Seyon.

Les soumissions doivent être envoyées jusqu'au 10
mars, à M. Ed. Quartier-la-Tente, Conseiller d'Etat.

KTAT-C1VIL DE NIUCHATBL
Promesses de mariage

Paul-James-Edouard Wittnauer , agriculteur ,
Neuchâtelois , et Maria-Emma Jakob , sans pro-
fession, Bernoise , tous deux au Paejuier.

Camille-Alexis D'Epagnier , jardinier , Neu-
châtelois, et Maria-Magdalena Stucki, cuisinière,
Bernoise, tous deux à Cornaux.

Naissance
27. Un enfant né mort masculin, à Alexandre

Gleller , agriculteur , et à Elise née Saurer.
Décès

27. Augustine née Monnet, sans profession,
veuve de Victor-Ulysse Montandon , Neuchâte-
loise, née le 22 juillet 1831.

27. Charles-Frédéric Marthy, ingénieur , époux
de Emma née Comtesse, Bernois, né le 9 avril
1847.

POLITIQUE
Royaume-Uni

La Chambre des communes a adopté sans
scrutin un projet de loi sur les permis des dé-
bits de boissons. Ce projet apporte des restrie-
lions assez importantes à la concession des
autorisations sur la base d'une proportionna-
lité entre le nombre des débits ct le chiffre de
la population.

Belgique
La Chambre a voté un ordre du jour de M.

Mabille , de la droite, où il est dit que sans
admettre que les agents des chemins de fer ,
postes et télégraphes aient le droit d'enlraver
par la grève des services publics aussi impor-
tants, la Chambre prend acte que le ministre
reconnaît à ces agents le droit de s'associer
librement dans toute la mesure compatible
avec la nécessité de sauvegarder l'ordre et la
discipline.

La première partie de cet ordre du jour,
celle qui conteste le droit de grève,a été adop-
tée par 69 voix contre 32 et 13 absentions; la
seconde parlie, celle qui affirme le droit d'as-
sociation, a été votée à l'unanimité.

Une addition socialiste, stipulant que ce
droit d'association était reconnu aux agents
de l'Etat notamment pour l'étude ct la défense
de leurs intérêts professionnels, a été rejetée
par 56 voix contre 55 et 1 abstention.

An Congo belge
Le ministre anglais des affaires étrangères

publie un Livre bleu contenant des rapports
consulaires sur diverses questions relatives à
l'administration de l'Etat indépendant du
Congo ct au traitement que subissent les indi-
gènes.

L'un dos rapports dit: « Les nouveaux dé-
crets et les circulaires qui les mettent en vi-
gueur n 'apportent aucune modification au
système de la corvée >.

I.n ce qui concern e la situation des femmes
au Congo, le même rapport dit que l'attitude
de l'Etat a eu pour résultat d'abaisser encore
la situation des femmes déjà très inférieure
au Congo.

«S_uls, une douzaine de fonctionnaires de
l'Etat ont leur femme avec eux. Ce sont là des
plus hauts fonctionnaires . Chaque homme
blanc possède sa « ménagère » et le personnel
noir dn posle suit cet exemple, de sorte que,
dans chaque poste, on trouve une catégorie
importante de femmes oisives...

Entre l'embouchure du Lindi et Banalya ,
sur l'Arourvimi, les femmes senles assurent le
transport des marchandises».

Plus loin , le même rapport dit :
«On refuse de rendre la magistrature indé-

pendante de l'administration. La liberté et les
biens des indigènes sont entre les mains de
l'agent blanc sans appel et sans procédure
légale. Soldats, ouvrière, domesti ques, tous
peuvent être fouettés sur l'ordre de l'homme
blanc sans procès ni défense.Les indigènes du
Congo n 'osent réclamer aucun dioit * .

Espagne
Le correspondant du «Matin à Madrid , dit

jm'un malaise général règne en Espagne,

cause par les mesures arbitraires du gouver-
nement. La formation d'un groupe camoiriste
à Barcelone maintient l'alarme ; on craint
pour la vie du roi et du prince héritier.

M. le ministre est mort
La scène a été jadis traitée avec succès par

Donnay. Mais le théâtre n 'invente rien. Donc
nous sommes à une conr d'appel, et voici ce
que raconte la «Grande Revue» :

Le ministre de la justice est mort subite-
ment le matin et la nouvelle a été reçue par
le grand journal important du pays qui l'a
propagée aussitôt.11 est midi. La cour est réu-
nie avant l'audience. Elle déplore cet événe-
ment... surtout en ce qu 'il bouleverse le rôle
de l'audience. Il y a de nombreux arrêts à
rendre et des avocats venus de Paris. D'autre
part, les conseillers, tard- prévenus delà nou-
velle, n'ont pas songé à dispose!" de cet après-
midi qui va leur cire octroy é en signe de
deuil, et le bridge du cercle ne commence
qu'à 4 heures. On délibère.

Soudain, un conseiller hasarde timidement:
— Au fond , nous ne sommes pas avisés

«officiellement» de la nouvelle. Nous pouvons
être censés l'ignorer. Siégeons.

On admire cette subtilité qui est bien d'un
juriste . On approuve. On monte à l'audience.
Les arrêts sont rendus. On plaide une pre-
mière affaire. Une seconde commence. Sou-
dain , l'huissier apporte au premier président
un papier jaune. C'est la dépêche gouverne-
mentale; celle qu 'on ne taxe pas. Le premier
président fait un geste affligé. Il arrête de la
main l'avocat qui plaidait.

— Messieurs, declare-t-il solennellement et
comme alterré,)a magistrature vient de perdre
un chef éclairé et la République un grand ci-
toyen. M. le ministre de la justice est mort.

Et se tournant vers le procureur général :
— Monsieur le procureur, avez-vous des

réquisitions à prendre?
Le procureur se lève. L'émolion l'agile visi-

blement :
— Messieurs, je requiers qu 'il plaise à la

cour de lever l'audience en signe de deuil.
L'audience est levée. D est trois heures.

ETRANGER
Une grosse escroquerie. — On

mande de Paris au «Lokal Anzeiger» de Ber-
lin qu 'un escroc a réussi , en imitant une lettre
de crédit à l'aide de la photographie, à s'ap-
proprier une somme de 500,000 francs. La
lettre originale avait été émise à New-York.
Sur la somme détournée, 250,000 fr. ont été
prélevés à Hambourg, Anvers et Rotterdam.

suisse
Corps consulaire. — Le Conseil fédé-

ral a nommé consul suisse à Lyon , M.Edmond
Achard , de Genève, banquier à Lyon.

L'absinthe.— Le «Démocrate» publie un
interview de M. Robert Comtesse, relatif à la
question de l'absinthe. M. Comtesse voudrait
qu'on remplaçât la prohibition totale par des
mesures fiscales qui s'étendraient à toutes les
autres boissons alcoolisées, vin et bière excep-
tés; on pourrait notammenl,grâce à ces mesu-
res, augmenter considérablement le prix de
l'absinthe, ce qui la mettrait hors de portée
des petites bourses.

Billets d'employés. — La direction
générale des C. F. F. a approuvé un nouveau
règlement concernant les billets d'employés
en service direct des entreprises suisses de
chemins de fer et de navi gation à vapeur et
en service interne des C. F. F.

Le nouveau règlement sti pule que ces billets
peuvent être délivrés aussi aux fonctionnai-
res, employés et ouvriers en activité de service

en faveur de leurs enfants âgés de vingt-qua-
tre ans au plus et placés hors de leur famille
dans un autre but que pour apprendre une
profession ou pour achever leur instruction,
mais seulement pour des voyages entre le lieu
de leur domicile et celui de leurs parents. 11
permet de plus aux fonctionniares et employés
pensionnés de se faire délivrer de ces billets
en faveur de leurs enfants âgés de vingt ans
au plus et placés au dehors pour leur appren-
tissage ou pour achever leur instruction, mais
seulement pour des voyages entre le lieu de
leur domicile et celui de leurs parents.

En outre, il faut mentionner la création de
billets d'employés — abonnements — dans le
but de faciliter la tâche des services chargés
de rétablissement des billets; des abonne-
ments de ce genre pourront être établis à
l'avenir au nom d'une seule et même per-
sonne, pour dix , vingt ou cinquante courses
simples.

Le nouveau règlement entrera ' en vigueur
le 1" mars 1908. ,

BERNE. — On apprend de Kandersteg
qu'une grosse avalanche, détachée du Lœtsch-
berg, a entraîné jusque près du village... un
mouton vivant, parfaitement conservé, quoi-
que fort amaigri. Il a pu être rendu à son pro-
priétaire qui ne s'attendait certainement plus
à le revoir jamais.

— Le village de Kalnach est en émoi. L'a-
gent d'un solliciter anglais recherche en effet
dans ce village l'héritier ou les héritiers d'un
nommé Kœhli, qui est décédé aux Indes en
1815,laissant une fortune de soixante millions,
qui , avec les intérêts composés,s'élève aujour-
d'hu i à trois cent millions de francs, déposés
à la banque d'Angleterre. Kœhli était origi-
naire de Kalnach, et il s'était engagé au ser-
vice de la Hollande, pour devenir ensuite
pirate et acquérir ainsi une jolie fortune.

Des recherches ont été entreprises aux ar-
chives de la commune et on parait avoir dé-
couvert plusieurs personnes qui peuvent
établir d'une façon catégorique leur descen-
dance. Il paraît même, d'après les documents
retrouvés, qu 'en 1840 déjà, on avait recherché
les héritiers de Kœhli et on découvri t une
dame nommée Waj lti. Mais les papiers en
possession des personnes qui revendiquent
leur part de la succession n 'établissent pas
leurs droits d'une façon suffisante. Les préten-
dants à cet héritage sont extrêmement nom-
breux ; il en existe plusieurs dans le canton
de Vaud.

Jusqu'ici, cependant, on n 'a aucun rensei-
gnement précis sur l'existence réelle de celle
fortune et l'on ne sait si vraiment l'Etat de
Berne encaissera les 75 millions de l'impôt
successoral qui lui reviendraient dans ce cas.

BALE-VILLE. — Dans la séance de jeudi
du Grand Conseil bâlois, M. Knôrr, socialiste,
a interpellé le Conseil d'Etat sur les bruits qui
ont récemment circulé au sujet de détourne-
ments qui auraient été commis par un officier
de police.L'affaire remonterait à environ trois
ans.M. Knôrr reproche au commandant de po-
lice d'avoir fait preuve de favoritisme, en
sorte que son protégé est resté en fonctions
jusqu 'à il y a quelques semaines.

Le président du Conseil d'Eta t , M. David ,
chef du département de justice et police, a ré-
pondu qu 'il ne s'agissait que de négligences
dans les affaires administratives et qu 'il n 'é-
tait pas question d'actes punissables. Il a dé-
claré que le fonctionnaire en cause, lieutenant
Habegger, avait été révoqué et que, en ca qui
concerne le commandant de police, il a entiè-
rement fait son devoir. Les reproches de favo-
ritisme qui lui sont adressés sont complète-
ment dénués de fondement et le Conseil d'Etat
estime inutile de procéder à l'enquête récla-
mée par M. Knôrr.

Ce dernier ne s'est pas déclaré satisfait de
la réponse de M. David et a annoncé qu 'il se
réservait de porter la question devan t le
Grand Conseil sous une autre forme.

SCHWYTZ. — Il y a bientôt deux ans, les
amis du <Heimatschutz> accueillaient par une

tempête de protestations la nouvelle de la
vente à des étrangers des célèbres cavernes
du Hôhlloch, dans le MuotathaL Ces grottes
devaient être exploitées par un consortium
bruxellois et devenir un but de tourisme. Les
patriotes sont aujourd'hui vengés : la société
qui avait acheté le Hôhlloch a été liquidée par
voie judiciaire, à Bruxelles, mardi dernier.

TESSIN. — Le comité cantonal radical a
reçu de M. Battaglini , député au Conseil des
Etats, une lettre par laquelle ce dernier met
sa candidature à la disposition du parti. Le
comité a décide d'accepter la renonciation de
M.Battaglini et dé faire des démarches auprès
du major Soldini, syndic de Chiasso, pour
qu'il accepte une candidature. On estime que
le nom de M. Soldini pourrait être accepté par
l'exuême gauche.

GLARIS. — L'avalanche du Wiggis que
nous avons signalée est une des plus formida-
bles qui se soit produite depuis longtemps
dans la région de Netstal. Ce fut une nuit ter-
rible que celle de lundi à mardi.

Le malin, vers deux heures et demie, une
masse énorme de neige se détachait sur les
pentes du Wiggis et passai t avec un fracas de
tonnerre au-dessus de Netstal. En un instant,
les habitants réveillés en sursaut et croyant à
un tremblement de terre, étaient sur pied ;
mais impossible de se tenir debout; les mai-
sons les plus solides semblaient vaciller sur
leurs fondements. En maint endroit , les toits,
les volets, les vitres furent arrachés comme
fétus de paille par le déplacement d'air et vo-
laient dans toutes les direction?. D'énormes
pierres, détachées de la montagne et venues
avec l'avalanche trouaient ailleurs toits et mu-
railles et menaçaient d'écraser les habitants
affolés. En plein village, sur la rue conduisant
à la gare, un gros poirier, plus élevé que les
édifices avoisinants, l'ornement du village et
qui depuis un temps immémorial avait résisté
aux plus furieux ouragans,a été réduit à rien ;
on l'a retrouvé déraciné à quelque distance.

Presque partout, les arbres ont subi le
même sort ; dans la partie ouest la majorité
des toits sont enlevés ou méconnaissables. Les
dommages sont énormes. A l'est du village,
une trentaine de poteaux électriques de la
compagnie Motor, d'un diamètre qui semblait
les protéger contre toute épreuve, étaient
couchés; leur chute provoqua un court circuit
produisant d'énormes gerbes de feu sembla-
bles à des éclairs ; il faisai t par moment
jour comme en plein midi , puis une lueur
bleue succédait aux flammes rouges, si bien
que beaucoup crurent à ce moment se trouver
au centre d'un affreux cyclone. Le matin, la
localité et ses environs présentaient l'aspect le
plus misérable qui se puisse imaginer. Il y
aura là beaucoup à faire jus qu'à ce que les
traces de l'avalanche aient été effacées.

GRISONS. — La question des logements à
bon marché se pose également dans les Gri-
sons. A Coire, le Conseil communal a chargé
une commission d'étudier un projet de mai-
sons ouvrières et de lui présenter un rapport.
La commune livrerait une parcelle de terrain
de 43,000 mètres carrés, en échange de la-
quelle elle recevrait des actions de l'entreprise
à constituer. Le Conseil communal a décidé
en principe que les futures maisons ouvrières
ne seraient pas exp loitées en régie par la com-
mune , ainsi que cela se prati que ailleurs.

CANTON
Pharmacien. — Le Conseil d'Etat a au-

torisé le citoyen Adrien Champion , Vaudois,
domicilié à La Chaux-de-Fonds, à pratiquer
dans le canton en qualité de chef de phar-
macie.

Les Verr ières (corr.). — Bien vrai :
Les jours se suivent, mais ne se ressemblent
pas. Au Val-de-Ruz comme chez nous chacun
doit en faire une expérience douloureuse.

Dimanche, pendant la matinée, les oiseaux
s'égayaient et nous faisaient entendre de
joyeux petits cris pleins d'espoir, heureux
qu 'ils étaient de passer un hiver si clément et
de recommencer à sautiller sur le terrain ;
raprès-midi c'était déjà bien une autre chan-
son et depuis lundi la neige tombe.

Avec celte bourrasque, le froid piquant est
revenu et donne la « débattue --. Où sont les
cigognesî Où est le printemps? S'il vous

plaît, n'en parlons pas encore, mars n'a pas
dit son mot et l'on sait qu 'il parle froidement.
Pour le quart d'heure chacun brûle le com-
bustible économisé la semaine dernière.

C'est énorme la quantité de neige tombée
pendant ces quatre jours. Le triangle a passé
plusieurs fois ; bon travail, mais c'est à recom-
mencer.

Et que de plaintes on entend! La neige a
glissé des toits, emportant ici et là quelques
tuiles, et l'eau a pris an autre chemin que ce-
lui des chéneaux. Que de propriétaires ont
passé des heures à recueillir l'eau des nom-
breuses gouttières !

La nuit de jeudi à vendredi la poussée de
la masse de neige glissante a été assez forte
pour emporter, à ras du toit, une cheminée
remise à neuf récemment Voilà qui n 'est pas
agréable du tout, car la tourmente continue.

Les Ponts-de-Martel. —La comm une
fait installer, ces jours, un fourneau neuf à
rHôtel de la Loyauté. Ce meuble volumineux,
la pose et différents perfectionnements conv
pris, occasionne une dépense de 420 fr. à la
caisse communale.

C'est un vieil usage dans quelques localités,
que la commune propriétaire pourvoie et re-
pourvoie la cuisine d'un hôtel de fourneau,
tandis que le tenancier se charge seulement
des réparations.

Fleurier. — Le Conseil d'Etat a ratifia
les nominations faites par le Conseil commu-
nal de Fleurier: 1. du ciloyen Jean Borel , vé-
térinaire, aux fonctions d'inspecteur des vian-
des pour cette localité ; 2. du citoyen Tell
Chédel, concierge des abattoirs, aux fonctions
d'inspecteur suppléant

Peseux. — On nous écrit:
Nous avons eu jeudi soir un délicieux con-

cert où Mmes Dielzscb, de Peseux, Borel, de
Corcelles et Bernard-Quinche, de Neuchâtel,
nous ont régalé de chants admirablement exé*
entés et de morceaux de piano magistralement
et finement joués. Le chant «Avril» a enthou-
siasmé les auditeurs même les plus calmes.
Ajoutons que le tout était encadré et entre-'

mêlé de morceaux d'orchestre par les mem-
bres de la «Sournoise» société de Neuchâtel,
composée d'amateurs de talen t, aussi capables
que modestes. L'Intermezzo ponr instuments
à cordes a été particulièrement goûté, ainsi
du reste que les autres pièces également bril-
lamment enlevées. Ce concert offert généreu-
sement pour l'œuvre de la crèche de Pesou*
restera gravé dans les annales de notre vil»
lage. Ad. B.

Information. — Les i ntéressés peuvent
demander des renseignements sur la maison
John-F. Hagen, Yokohama, au secrétariat
général de la chambre cantonale eu commerce,
à la Chaux-de-Fonds.

Cette maison a déjà été signalée en 1902.

Eflg- Voir la suite des nouvelles à la page huit.
i -___ ¦¦--- ¦ i
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Ponr braver le froid
il faut non seulement des habits chauds, mais
encore une bonne nourriture.

Une mère prévoyante ne laissera donc pas
partir ses enfants pour l'école sans leur avoir»
fait prendre un déjeuner sain , fortifiant et
facile à préparer.

Une tasse de véritable CACAO A L'AVOIME,
marque « Cheval Blanc » remplit  entièrement
ce but. B 1)697/701
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\ \̂m̂* à 3 heures de l'après-midi ™**

grand Concert
donné à l'occasion du

50mc Anniversaire de sa fondation
par la

Société de Chant

„FROHSINN"
sous la direction de M. G.-L. WQLF :

avec le concours obligeant de > '

Ml,e Cécile VALNOR (Quartier-la-Tente) I
Soprano de Neuchâtel P

M. le Professeur C. HESS
Organiste de la Cathédrale de Berne

M. Charles PETZ
Violon

PRIX DES PLACES : '

| Numérotées 2 fr. — Non-numérotées 1 fr.

Les billets , ainsi qne les livrets de textes sont en vente \à partir de lundi 2 mars à la Confiserie SPERLÉ, rue |
du Temple-Neuf. f

Ponr détails voir le programme »
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3(ôM 9e la fleur 9e £ys, St-glaise
DIMANCHE I» MARS 1908

ÏDANSE
Se recommande, A. AFFOLTER.

Foire de Saint-Biaise
LUNDI 2 MARS 1908

HOTEL DE LÀ COUKOME

Soifi FerroYie flel Yornero Hapoli
Liste des obli gations A % % da chemin de fer du Vomero , à Naplos,

sorties au tirago du 22 février 1308, pour être remboursées le 31
décembre 1908, date à laquelle elle cesseront de porter intérêt :

1 320 495 684 81'.» 1068 1239 1430 1542 1635 1709 1833
33 394 533 731 883 H15 1269 1450 1549 1611 1741 1857

192 406 621 764 941 1143 1302 1459 1579 1675 1766 1903
193 448 666 784 1061 1192 1308 1506 1586 1680 1789
217 492 673 786 1067 1202 1332 4516 1592 1697 1799

Ensemble 58 obli gations payables à 500 francs, dès le 31 décembre
1908, chez MM. Berthoud & O et Pury & G", banquiers, à Neuchâtel
(Suisse).

Naples, le 25 février 1908. 

f OilolUillldl -U -lulilUlûull CfO celle-ci institutrice diplômée

SISSACH (Bâle-Campagne) Fondé en ISQO

Objets d'étude : Langue allemande , langues anglaise et italienne,
l'arithmétique , la comptabilité , la géographie, l'histoire, les travaux
manuels , la peinture , la musique. Prix modéré.

Jardin. Lumière électrique. Installations de bains.
Prospectus et excellentes références dans la Suisse française ot

à l'étranger. H 631 Q

2 garçons
Pour le printemps on désire pla-

cer deux garçons de l'âge de 13
et 15 ans, d'une bonne famille ,
chacun placé dans une autre fa-
mille, en échange de deux garçons
du même âge environ. On préfère
Neuchâtel pour pouvoir suivre les
écoles. S'adresser à M.  Emile
Scheck - Hoir., Bartenhei -
merstrasse 13, à ISale.

AEÀ DE L'ACADÉMIE, NEUCHATEL
mercredi 4 mars 1908

à 8 heures précises

CONCERT
donné par l'orchestre

« j. A SOURNOISE; »
renforcé de quelques amateurs

avec le bienveillant et gracieux
concours de

MUe Didy GRIN, soprano
Mile Marthe LUTHI, sopranc

M. FANTONI, ténor
M. E. CONRAD, pianists

Pour les détails voir le programme

Prix des places : Numéro-
tées, 1 fr. 50. Non-numérotées, 1 fr.

Location à l'agence W. Sandoz
magasin de musique Fœtisch frè
res S. A., Terreaux 1, et le soù
du concert à l'entrée de la salle

Sf -«^ Monsieur et Madame de
FELLENBERG-LARDY ,
à Berne, sont heureux
d'annoncer à leurs amis
et connaissances, la nais-

[ sance de leur fille
; HILDA-ELISABETH
i 

— 
Berne , 27 février 1908. ..
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HOMÉOPATHIE
M. Ii. Jaques, ancien missionnaire
continue à recevoir le jeudi , de
9 à 5 h., rue du RO î 2. — Traite-
¦ ment par correspondance. Maladies
I chroniques.

CONVOCATIONS
"Eglise indépendante "

Dès dimanche prochain ,
> 1er mars, le cnlte du matin

an Temple dn Bas aura
lien à 1Q h. 1/3. 

ESPERANTO
La séance du lundi 2 mars est

I 

supprimée.
L assemblée générale annuelle

aura lieu jeudi 5 mars.

ECOLE -CHAPELLE
DE FLANDRES

XXVIH™ ANNÉE

Ecole du dimanche, 9 h. du m.
Culte, 10 h. D
Réunion religieuse, 8 h. soir

Deutsctie reîqrmierte Bemeinde
Es wird der Gemeinde hiermit

angezeigt, dass der

ipgflttestost
von nttehsten Sonntag, 1. Mitra
an, wieder um

9 Uhr
beginnen wird .

English Church
I_ENT_l»©_j

ASE WEOMSDiï tel «
services at 11.15 a.m. and 8.15 p.m.

On the succeeding Wednesdays
the Litany will be said at 11.15 and
at 8.15 the study of one or other
of the following subjects will be
begun in common :
THE HISTORIC CHRIST

/. The Sources of our Knowledge of
the life of Jésus.

2. The Sermon on the mount in its
relation to modem life.

The Chaplain invites thoso who
intend to follow either of thèse
courses of study to let him know
before Sunday next if possible so
that he may know which to choose
and may advise as to a book to be
read together. 

I J
Monsieur Léon ¦

GAUTHIER, ses enfants et 1
familles remercient sincère- I
ment toutes les p ersonnes I
qui leur ont témoigné tant I
de sympathie dans leur I

. grand deuil. 1

Madame Henri ROBERT-
STA UDENMA NN , à Cor-
celles , et ses enfan ts expri-
ment leur profonde recon-
naissance à toutes les p er-
sonnes qui leur ont témoigné
tant de sympathie & l'occa-
sion du décès de leur cher
époux et père.

B_a_fl9_99_ _̂HHSfli _BD n̂_n

La famille et les parents
de f eu  Monsieur François
GUYOT , vivement touchés
des témoignages affectueux
qui leur sont, parvenus: lors
de leur deuil, prient toutes
les personnes qui les leur
ont fait  parvenir de recevoir
l'expression de leur pro-
fonde reconnaissance pour
ces marq ues de sympathie.

EiBan___s_______________H-

_K________9_a_E
__________9l

I 

Madame Pierre NIPPEL,
ses enfants et petits-en/ ants
remercient de cœur tous
leurs amis et connaissances
qui leur ont témoigné tant
de sympathie et d'aff ection
dans leur grand deuil.

B_a«B______-----_l---_--i

La FEWILLE v'Ans DE N EU CH UTEZ
en ville, _ fr. _5 par trimestre.

(De notre correspondant)

Le matelot suisse. — Théâtre

Beine, 29 février.
On entend parfois un étranger parler avec

un soutire ironique de la « marine suisse - et
développer sur ce thème toutes sortes de va- :
rialions pins ou moins spirituelles. Il est évi-
dent que nous ne possédoas ni cuirassés, ni
croiseurs et, grâce à Dieu, les contribuables

i

n'ont pas chez nous la très discutable faveur
de pouvoir grogner en songeant aux dépenses
faites pour renouveler toute une série de tor-
pilleurs ou même de cuirassés passant en
«landwehr». Soyons heureux de n 'en point
avoir. Mais si la Suisse n'a pas de vaisseaux,
elle ne serait point trop embarrassée le jour où il
faudrait constituer des équipages de la flotte,
car à ce qu'il paraît le Suisse fait un excellent
marin. Et il y a même pas mal de nos- compa-
triotes qui embrassent cette aventureuse car-
rière. Pour n'en citer qu'un exemple, nous
avons à Berne le fils d'un fonclionnaire de
l'administration fédérale, décédé aujourd'hui ,
qui est actuellement offi cier de la marine mar-
chande des Etats-Unis et qui va.ee printemps,
passer en Angleterre son examen de capitaine
au long cours. Agé de 29 ans seulement, M.;
Peler, c'est là son nom, navigue pour le
compte d'une puissante compagnie maritime
américaine. Naturalisé Américain, il n'en a
pas moins conservé une vive affection pour sa
première patrie à laquelle il a déjà rendu vi-
site quelques fois. Parti à 15 ans de la maison
paternelle,- s'engagea comme mousse à.Ham-
bourg, avec l'autorisation de ses parents, ob-
tenue à grand'peine, et parcourut successi-
vement en qualité de pilotin.de second maître
et enfin de capitaine toutes les mers du globe.
Comme je vous le disais, il est à l'heure ac-
tuelle capitaine au long cours.

Tous, cela va sans dire, n'arrivent pas aussi
facilement à se créer une situation pareille.
Nombreux sont les pauvres diables, faisant
«leur tour de France» qui s'engagent à bord
d'un navire comme mécaniciens, si c'est là
leur métier, ou comme garçons de bord. L'on
est en général content de leurs services et
quand il y à un bon coup à donner, on ne dé-
daigne pas de faire appel à leurs muscles et à
leur courage. Ainsi vous voyez que si la «ma-
rine suisse» n'existe pas, le «matelot suisse»,
lui , n'est pas un mythe et se rencontre môme
assez fréquemment

Noire théâtre, cette année.ne se montre pas
chiche en premières représentations. Hier soir
encore nous en avions une d'un jeune auteur
suisse allemand, Kieser. Sa « Madouna Féli-
cita» (c'est le titre du drame en question) est
très évidemment inspirée de la Mouna Vauna
de Maeterlicnk qui fit le tour des scènes alle-
mandes. La scène nous transporte en Italie,
lors de la Renaissance et l'habituel condot-
tiere, soudard brutal, ne manque pas d'appa-
raîtr e, faisant un violent contraste avec sa
femme Madouna. Si je vous dis que le rideau
tombe sur trois cadavres, cela suffira pour
vous faire soupçonner que «Madouna Félicita»
n'est pas précisément nne pièce dans le genre
du «Voyage de M. Perrichon» . L'auteur, encore
jeune, a peut-être cédé un peu trop à l'attrait
du mélo. Sa pièce, néanmoins, a été accueillie
avec faveur par le public bon enfant et par la
presse.

—_-¦_¦—-»__¦¦_— 

COURRIER BERNOIS ]
i

Le Conseil général ne s'étant pas
trouvé en nombre hier la séance a été i en-
voyée à mardi prochain.

NEUCHATEL



Conférence. — Après MM. Frédéric
Clément et Henri Bordeaux, un troisième
Français de distinction se prépare à conféieu-
cier à Neuobatel. Le diiecteur du «Censeur» ,
M. Ernest Charles parlera mardi soir,à l'Aula
de l'Académie, de la littérature française et
des femmes-ecrivains.il sera intéressant d'en-
tendre les appréciations d' un critique qui ne
passe pas pour ouater ses j ugements ni pour
pécher par excès de complaisance.

Forains. — Le « Royal Biographone > et
i'tExcelsior » font les délices des amateurs du
cinématographe. Il semble que ce divertisse-
ment a devant soi une belle carrière de succès
et que la faveur du public lui est assurée pour
longtemps, —au moins pour autant qu 'il se
tiendra au courant des nouveaulés. Or MM.
Preiss et.Hi pleh-Walt se donnent beaucoup de
peine pour maintenir leurs établissements
dans les conditions d'attraction actuelles.

Les quartiers de l'Est. — Tandis
que la pluie et le vent faisaient rage hiersoir,
une nombreuse assemblée de citoyens . des
quartiers de l'Est de Neuchâtel se réunissait
AU Mail , salle des Mousquetaires, pour y dis-
cuter les intérêts de cette partie cle la ville.

En l'absence de M Charles Borel, empê-
ché par la maladie d'assister à la réunion dont
il était l'un des organisateurs, M. William
Wavre fut appelé à la présidence et après
deux heures de délibérat ions, l'assemblée
nomma un comité chargé de suivre aux réso-
lutions prises.

Par les soins de ce comité, une pétition sera
adressée au Conseil général afin de demander:
1. la création pour les quartiers susdésignés
d'un office postal avec télégrap he et téléphone,
et la suppression de Ja surtaxe pour les télé-
grammes ; 2. l'établissement de boîtes aux
lettres où le besoin s'en fait sentir et des levées
plus fréquentes; 3. la reprise par la commune
— à laquelle ils sera ient remis sans frais —
des chemins de Bel-Air au Mail et de Belle-
vaux , l'introduction des services publics dans
ce quartier et un meilleur entrelien du chemin
du passage sous voie à Bel-Air ; 4. l'établisse-
ment d'un trottoir devant l'immeuble Bonhôte
ù Gibraltar et un entretien convenabl e du
frottoir depuis le carrefour de Gibraltar à la
gare ; 5. le béionnage du trotloir depuis le bas
de Gibraltar j usqu'au carrefour de Clos-Bro-
chet ; 6. la suppression des dépotoirs existant
au bord de la rue de Clos-Brochet (devant la
propriété Pury), à l'angle de la fabri que Du-
commun et plus haut encoie; ". le plantage
d'arbres au chemin des Mulets, le long de la
tranchée de la Directe, et le remplacement de
ceux qui ne sont plus le long des Saars ; 8. la
reconstitution au cimetière du Mail des gran-
des allées de cyprès détruits par le gel, la con-
servation des arbres actuels et l'abrogation
d'un article du règlement qui interdit, pa-
raît-il, de planter des arbres dans les cimetiè-
res, 9. la construction de W.-C. aux abords
du cimetière du Mail, près de la station des
tramways, par exemple.

L'assemblée a encore décidé de pétitionner
auprès du département cantonal des travaux
publics en vue d'un entretien décent du trot-
toir et de la route de Saint-Biaise, depuis le
Mail jusqu'à Monruz. Le trottoir en particu-
lier est dans un élat déplorable de saleté, tel-
lement qu'on répugne â s'y aventurer. H est
pire que celui de Gibraltar à la gare, ce qui
n'est pas peu dire.

Si ces demandes sont en nombre, ce n'est
pas la faute des demandeurs. Elles démontrent
simplement que l'est de la ville n'est pasg_t&

Un jubilé. — M. Comtesse, conseiller
fédéral, est parti hier soir pour Paris, où il
représentera le Conseil fédéral à la célébration
du jubilé de M Lardy, ministre de Suisse.

Nous avons dit que le Conseil fédéral offri-
rait un souvenir à M Lardy : c'est un surtout
de table figurant une des fontaines de Berne,,
celle du banneret , à la rue du Marché.

Les compteurs
Monsieur le rédacteur,

Vous me permettrez bien de répondre deux
mots à M. L. après quoi j e poserai ma plume.

Je ne sais si les autorités genevoises se-
raient flattées en lisant la prose de mon con-
tradicteur, car j e ne crois pas les finances de
cette ville en plus mauvais état que les finan-
ces neuchateloises.

De cette location des compteurs, réclamée
des abonnés, il ressort un fait certain, c'est
que souvent, surtout pour l'électricité, le prix
de location facturé chaque mois, est aussi
éleYé que celui de Ja lumière employée.

M. L. me dit que je serai heureux, lorsque
«près un certain nombre d'années on pourra
modifier les règlements, de bénéficier de con-
ditions plus douces.

Eh bien! j e vous crois et, c'est justement
pour cela que j e réclame, car je connais des
compteurs à gaz qui depuis plus de "20 ans
encombrent 1 angle d'un local et pour lesquels
il est régulièrement réclamé à l'abonné 25 et
30 centimes par mois, soit 3 fr. à 3 fr. 60 par
an , en 20 ans 60 fr. ou 72 fr. minimum.

Veuillez agréer, Monsieur le rédacteur, etc.

Une réponse
Neuchâtel , le 27 février 1908.

Monsieur le rédacteur,
Votre journal du mercredi 26 courant a pu-

blié une correspondance signée W. M. C. peu
bienveillante et tout à fait injuste à l'égard
des employés de la Compagnie des tramways
de Neuchâtel, contre, laquelle nous tenons à
protester.

En effet ,les employés des tramways accom-
{dissent d'une façon générale, les devoirs de
eur service à l'entière satisfaction du public,

n'en déplaise à M. VV.M.C. et la bienveillance
que ceux-ci rencontrent de la part des voya-
geurs est méritée. Evidemment quo les em-
ployés n'attendent pas des félicitations du mé-
conten t M. W. M. C, attendu que l'opinion
publique aura déjà fait bonne justic e, des re-proches qu'il adresse aux employés en gé-néral.

Quan t aux faits signalés par votre corres-
pondant nous nous permettons de répondre ce
qui suit: Gnsuite d une avarie survenue au

moteur de la voiture qui devait croiser avec
le tram de 10 h. 20, ce dernier devait station-
ner à la Main (endroit de croisement) jusqu'à,
nouvel ordre. Une voiture de secours (soit
celle de 10 h. 30) fut envoyée par lo dépôt
pour opérer la rentrée de celle hors de service.
Cette voilure conduite par des employés ap-
partenant au service des ateliers , no pouvait
et ne devait ré^lementairementprendre aucun
voyageur , d'où la méprise de cet excellent M.
W. M. C.

A l'arrivée de la voiture avariée , les voya-
geurs furent mis au courant de cet incident ,
très brièvement il esl vrai , attendu qu 'ils
étaient pressés de rétablir l'horaire régulier,
mais dans cotte circonstance encore, les em-
ployés ont été très corrects.

En conséquence , et ici en :ore les reproches
do M. W. M. C. sont absolument mal fondés.

Veuillez agréer, Monsieur le rédacteur ,
avec nos remerciements anticipés pour la pu-
blication que vous voudrez donner à la pré-
sente, l'assurance de notre considération dis-
tinguée.

Au nom de la Société des employ és des
tramways de Neuchâtel .

Le piésident, W. Scm__i.

CORRESPONDANCES
"**'' (U j o u r n a l  re*érv*mi 'mmltss 'g*̂ *
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POLITI QUE
A la Chambre française

M. Jaurès a la parole pour continuer son
discours relatif à l'impôt sur le revenu.

« Partout, dit-i l, où une démocratie s'est
fortifiée , notamment en Suisse, elle a institué
l'impôt sur le revenu et l'impôt sur les succes-
sions. »

M Jaurès termine ainsi:
«La Chambre ne doit pas abdiquer et donner

prise à ceux qui spéculent sur sa stérilité. »
(Vifs appl. à l'extrême gauche. )

La demande du ministre du travail , qu'on
renvoie à la prochaine séance, jeudi , l'inter-
pellation Charpentier sur les retraites ouvri è-
res cst:acceptée et la séance est levée.

Au Sénat français
Dans sa séance do vendredi, le Sénat re-

vient à la proposition concernant la transfor-
mation de la séparation de corps en divorce
au bout de trois ans. Le principe de cetle pro-
position a élé volé j eudi.

M. Th. Girard développe un amendement
portant que, s'il existe un ou plusieurs enfanls
mineurs issus du mariage, le tribunal pourra
surseoir à la demande de conversion pendant
un délai de six mois à deux ans,

M Briand demande au Sénat de rejeter cet
amendement, l'enfant n'ayant rien à gagner à
la prolongation de la séparation de corps.

M. Girard insiste. Il obtient en faveur de
son amendement le bénéfice de la prise en
considération. L'amendement est en consé-
quence renvoyé pour examen à une com-
mission.

On renvoie également à la commission deux
autres amendements.
Les biens ecclésiastiques en France

La commission de la séparation a adopté
l'article premier du projet de dévolution des
biens ecclésiastiques.

Lecture a été donnée de la note de M
Briand, note montrant que l'actif des biens à
dévolue, atteint 472 millions, dont 140 mil-
lions disponibles et 332 grevés de fondations
pieuses ou de dettes. Sur les 472 millions, 90
millions sont l'obj et de revendications.

A la Chambre belge
M. Vandervelde, socialiste, se plaint de ce

que, sur la question de l'annexion du Congo,
les documents communiqués jusqu 'à présent
à la Chambre soient de nature insuffisante.
L'orateur lit quelques extraits du Livre blanc
publié en Angleterre sur la question du Congo.

Eu Belgique, comme en Angleterre, dit-il,
si les faits étaient connus, il y aurait un mou-
vement formidable d'opinion en faveur de la
liberté du commerce et contre le travail forcé
au Congo.

Je demande si la commission des 17 pourra
bientôt se réunir et si la Chambre sera bientôt
saisie de la convention additionnelle et si l'on
compte assurer à la future colonie un contrôle
parlementaire sérieux.

M Schollaert, chef du cabinet, dit que le
gouvernement a le souci de. renseigner exac-
tement le pays et le Parlement. Il continuera
à le faire.

Il n'est pas dans la tradition belge, dit-Il,
que le gouvernement fasse distribuer des do-
cuments diplomatiques étrangers. C'est dans
une pleine et entière indépendance que la
Belgique doit prendre soin de sa destinée.
Dans peu de j ours, incessamment, le gouver-
nement sera à même de soumettre à la Cham-
bre le traité additionnel. (App. à droite.)

Un ordre du j our Mechelynk, tendant à ce
qu'une traduction du Livre blanc anglais soit
distribuée aux membres du Parlement, com-
battu par M Schollaert, est repoussé par 76
voix contre 56 et une abstention.

Un vif débat s'engage ensuite au suj et de
l'interdiction qui existe depuis de longues an-
nées de la vente du j ournal socialiste le « Peu-
ple » dans les gares de Belgique. L'interdic-
tion est motivée, d'après le ministre des
chemins de fer, par ses attaques contre la
royauté.

Plusieurs orateurs font remarquer qu'un
j ournal catholique et un journal libéral atta-
quent aussi la personne royale.

Le ministre des chemins de fer justifie l'in-
terdiction et donne lecture d'un article du
«Peuple» au sujet de l'assassinat du roi de
Portugal et qui se termine ainsi : «Le roi est
mort, vive la République. >

Un député socialiste, M Pépin, crie : «Très
liien, vive la République. >

Un ordre du j our réclamant la levée de l'in-
terdiction est mis aux voix, puis rejeté par 67
contre 56.

Les Trapanais payent l'amende
de Nasi

A Trapani , j eudi, dans une réunion popu-
laire, on a recueilli la somme nécessaire pour
payer l'amende à laquelle a été condamné
Nasi.

Dans un autre meeting, il a été décidé de
continuer à élire Nasi comme dépoté à la
Chambre tout le temps qu'il ne serait pas re-
devenu éligible.

— La somme souscrite à Trapani , parmi la
population , à raison d'un sou par tète, sera
envoyée â Rome telle qu 'elle a été recueillie,
c'est-à-dire en monnaie de billon , pour garder
à cette manifestation son caractère strictement
populaire.

Au Maroc
Le général d'Amade télégraphie do Mé-

diouna que la pacification de la région des
Chaouias est plutôt une question de temps que
d'effectifs. La questi on des effectifs dépend ,
selon lui , de certaines conditions qu 'il expose.
Le général d'Amade adressera à ce sujet ses
propositions, mais il estime qu'à l'heure ac-
tuelle les effectifs dont il dispose lui permet-
tent de frapper avec certitude , autant qu 'il est
possible de parler de certitude en pareille cir-
constance. Tout délai dans les opérations en-
treprises serait d'ailleurs favorable à l'en-
nemi. Le général annonce en termin ant qu'il
est parli vendredi matin pour opérer contre
les Medrakas.

Dès la réception de ce télégramme, le gou-
vernement a informé le général d'Amade que
liberté entière lui est laissée. En ce qui con-
cerne l'envoi ultérieur des effectifs, le général
sera avisé de la décision que prendra inces-
samment le gouvernement

— On mande de Tanger, par le câble alle-
mand, que le recrutement des soldats de la
police se heurte à des difficultés. Actuelle-
ment, les instructeurs français donnent l'ins-
truction à 20 hommes. Tous les chefs interdi-
sent à leurs gens, sous menace de peines, de
s'enrôler dans la police. Mogador est tranquille
et la population de cette ville ne s'intéresse
pas à l'introduction de la police.

Elections en Hongrie
Les élections de la Diète croate accusent

une augmentation de la coalition de l'opposi-
tion. Sur 88 mandats, elle en a gagné 44. Le
gouvernement déclare que ce résultat n'est
pas surprenant mais qu 'il provoquera une
nouvelle dissolution de la Diète.

Attentat contre le chah de Perse
Vendredi après mïei, à 3 h., »

Téhéran, deux bombes ont été je -
tées dn toit d'une maison, dans
nne rne étroite, contre le ebah
de Perse qni se rendait à Dos-
hantepeia, où il avait l'intention
de passer quelques jonrs.

.Une des bombes a fait explosion en l'air ;
l'autre est venue frapper le sol près de l'auto-
mobile du chah, tuant le piqueur, blessant le
chauffeur et une vingtaine de personnes.

Le chah ne se trouvait pas dans l'automo-
bile ; il occupait une voiture à quelque dis-
tance derrière. E. descendit de voiture et pé-
nétra dans la maison la plus voisine. Quelque
temps après, entouré de ses gardes, le souve-
rain s'est rendu au palais, où il est arrivé en
sûreté.

Des perquisitions actives ont été faites dans
là maison de laquelle la machine infernale
avait été lancée. On a perquisitionné aussi
dans d'autres maisons voisines, mais sans
succèa Personne de suspect n'a été découvert*

Nouvelles diverses
Une belle capture. — On a capturé

dans l'Aar, près de Buren , un brochet de di-
mensions peu ordinaires. Il mesurait 1 m. 25
de longueur et avait uno circonférence de
75 centimètres.

Meuniers suisses. — L'assemblée des
meuniers de la Suisse centrale, réunie ven-
dredi à Zurich, a décidé d'abaisser le prix de
la farine demi-blanche à 88 fr. les 100 kg ,

On estime que par suite de cette réduction ,
les prix de la farine doivent avoir atteint leur
niveau le plus bas, à moins que les semences
d'hiver ne prennent un cours extrêmement
favorable.

Comptes d'Etat vaudois.—Les comp-
tes de l'Etat do Vaud pour 1907 accusent un
boni de 299,074 francs au lieu du déficit de
555,612 fr. prévu au budget

Edison malade. — Les j ournaux de
Londres publient la dépêche suivante de New-
York , le 28 : On a opéré une deuxième fois
Edison, la première opération n'ayant pas
réussi. Hier soir, le malade était extrêmement
faible ; son état est grave.

Les terroristes russes. — Le gou-
vernement bavarois a refusé l'extradition des
Russes Sarah Ravitsch, Nigran Khodj amirianz
et Constantin Eghiassarian, alias Nigran Bag-
dassarian, tous trois-détenus à Munich depuis
le 18 j anvier.

Le gouvernement estime que la preuve
d'une participation de ces trois personnes à
l'attentat de Tiflis (pillage d'un fourgon) n'a
pas été faite et que leur assertion qu'ils n'é-
taient ni à Tiflis ni en Russie le j our du crime
_'est trouvée confirmée.

Les autorités judiciaires bavaroises auron t
encore à examiner s'il y a lieu de poursuivre
les détenus pour avoir été trouvés porteurs de
billets de banque volés et pour en avoir changé.

Quant à Semmachko et Karpinski, arrêtés
à Genèye et compromis dans la même affaire,
le Conseil fédéral n'a pu encore s'occuper de
lqur cas par suite de l'indisposition de M
.Forrer , conseiller fédéral.

Les vins grecs. — Les négociations
poursuivies depuis un certain temps à la de-
mande du gouvernement grec ont abouti à la
conclusion d'un arrangement au suj et de l'en-
trée on Suisse des vins naturels de Grèce. Des
mesures de contrôle extrêmement sévères se-
ront prises pour le vin transporté en fûts. Les
fûts devront porter l'estampille de contrôle clu
ministre grec des finances ; lorsqu 'il y aura
transvasage en vagons-citernes, l'opération
devra se faire sous Je contrôle des consuls de
Suisse ou de Grèce ou de leurs agents, dans
les ports de Trieste ou de Gênes et les vagons-
:eiter_es devront porter à leur arrivée en
Suisse le plomb de garantie.

Les électeurs de Nasi
Paris, 29. — D'après une dépêche de

Païenne que reproduit le « Matin » Trapani
serait en pleine révolution .

Des conflits très graves auraient éclaté
entre la police et les manifestants ; il y aurait
plusieurs morts parmi lesquels se trouveraient
le préfe t et le capitaine des carabiniers.

Toutcsles communications seraient coupées ;
Trapani serait sans lumière et sans eau. Tous
les fils télégraphiques et téléphoni ques auraient
été rompus par les révoltés. On aurait opéré
une centaine d'arrestations.

Au ministère de l'intérieur on dément cette
nouvelle, on dit seulement que des bagarres
ont éclaté mais qu 'elles sont sans conséquences
graves.

Le général d'Amade
Tanger, 29. — Le bruit a couru que

d'après des nouvelles de Casablanca le géné-
ral d'Amade aurait élé victime d'un accident ,
mais rien n'est venu le confirmer.

Suffrage féminin
Londres, 29. — Vendredi , la Chambre des

communes a adopté en deuxième lecture , par
271 voix contre 92, le bill conférant aux fem-
mes les franchises électorales.,

Explosion dans une mine
New-York, 29. — Des nouvelles du Texas

disent que l'on a appris du Mexique l'explo-
sion de la mine de La lîosida , à Salines près
de Musquis.

Cette, explosion qui aurait eu liçu vendredi
aurait causé la mort de 40 à 90 personnes.

La mine mexicaine de la Rosida appartient
au groupe»des mines doMontrey qui emploient
habituellement 250 hommes j aponais et mexi-
cfli ns.

Autre attentat contre un chef d'Etat
New-York, 29. — On télégraphie de

Buenos-Aires qu 'une bombe a été jetée sur la
voiture du président Alcorta.

Celte bombe chargée de dynamite n 'a pas
fait explosion. Quatre arrestations ont été
opérées.

DERN IèRES DéPêCHES
(Service spidsl d* k Veuille d'Avis de N nichâtti)

CULTES DU DIMANCHE I" MARS 1903

EGLISE NATIONALE
8 h. m. Catéchisme au Temple du Bas.
9 3/4. Culte. Collégiale. M. FULLIQUET

professeur , à Genève.
10.50. Oulto. Ohap. des Terreaux. M. MONNARD
8 h.s. Culte. Chapelle des Terreaux. M. MOREL.

Deutsche reformirte Gemeinde
9 Uhr. Uutere Kirche. Pred. Ilr. Pfr. MULLER

aus Le Locle.
10 'A Uhr. Torreaux-Schulhaus . Kinderlehre

Hr. Pfr. JACKY.
11 Ulir. Kl. Conl'oronzsaal. Sonntagschule.

Vignoole :
S 3U Uhr. Colombier. — 2 'A Uhr. Saint-Biaise.

EGLISE INDÉPEN DANTE
Samedi: 8 h. s. Réunion do prières. Petite salle.

Dimanche :
8 JJ h. m. Catéchisme. Grande salle.
9 %. Culte d'édification mutuelle (Marc XV,

1-15). Petite salle.
10 1/a. Culte. Temple du Bas. M. GUYE.
8h. s. Culte. Ste Cène. G*> salle. M. S. ROBERT .

Chapelle de l'Ermitage
10 h. m. Culte. M. S. ROBERT.
8 h. s. Culte. M. PERREGAUX.

Chapelle de la Maladière
10 h. m. Culte. M. JUNOD.

Oratoire Evangélique (Place-d'Armes)
9;; h. m. Culte avec Sainte Cène.
8 h. s. Réunion d'évangélisation.
2me et 4°»° mercredis du mois : 8 h. s. Etude biblique
Bischôfl. Methodistenkirolie (Beaux-Arts 10

Sonntag 9 'A Uhr. Predigt und Feier des heil
Abendmahles.

10 3/< » Sonntagschule.
3 » Liebesfest.
8 . » abends. Blaukreuzfest.

Dienstag 8 » abends. Gemeiudefest.
Deutsche Stadtmissioa (Mitt. Conf.-Saal)

Jeden Sonntag Abend 8 Uhr : Versamralung.
Donnerst. Abends8 /? Uhr : Bibetst. Terrcaui-Kapelle
Freitag 8 Uhr Ab. Jung l. & Mannerverein Bercles 2
Sala Evangelica Italiana (Neubourg 23)

Domenica sera : oro 8J4 Conferenza.
Mercoledi sera : oro S 'A Studio biblico.

ENGLISH GHURGH
10.15. Morning Prayer , Holy Communion and

Sermon.
5. Sky Pilot Loague Service.

ÉGLISE CATHOLIQUE
Chapelle de l 'hôpital de la Providence

6 h. m. Messe avec communion.
Eg lise paroissiale

8 h. m. Messe, sermon en allemand.
9 h. m. Messe, sermon en italien.

10 h. m. Grand'inesse, sermon en français.
2 h. Vêpres. — 8 h. Prière du soir.

1»_L_J___ACI_0S OUVJSllTKS
demain dimanche

A. Gif EBHABT, rue Saint-Maurice
J. BONHOTE, Sablons 

Médecin de service d'office le dimanche :
Demander l'adresse au poste de police de

l'Hôtel coi__m_al.

\* Veuille d'Avis de TVeuchâtel,
^ hors de ville, IO fr. par an.

Madame veuve Charles Bourquin et ses en-
fants, Madame et Monsieur Théophile Goser-
Bourquin et Mademoiselle Rose Bourquin , à
Corcelles,. ainsi que les familles- BÇflrquin,
Jacot , Goumaz , Quinche , Çonui ;. à Coçcellcs,
et les familles Charles et Hùthbert Barïderet,
à Giez et Sauges, ont la douleur ,de faire part
à leurs, amis et connaissances de la grande
perte qu'ils Viennent d'éprouver en la personne
de leur hien-aimé époux , père , beau-père , frère,
beau-frère, oncl e et parent ,

Monsieur
CHARI_E§-I_EWRÏ BOU-lQUIff

que Dieu a rappelé à lui aujourd'hui le 27 février ,
dans sa 59mo année, après uno longue et pé-
nible maladie.

Corcelles, le 27 février 1908.
Veillez donc , car vous ne savez

ni le jour , ni l'heure a laquelle le
fils de l'Homme viendra.

Matth. 25, 13.
L'ensevelissement auquel ils sont priés d' as-

sister, aura lieu dimanche 1er mars, à 1 heure
après midi.

Domicile mortuaire : Corcelles, Grand'rue 50.

Monsieur et Madamo Henri Redard-Joanre-
naud et leurs enfants, à Neuchâtel , Monsieur
et Madame Eugène Jeanrenaud-Hiiber et leurs
enfants, à La Chaux-de-Fonds , Monsieur et
Madame Hermann Knuchel-Jeanrenaud et leurs
enfants, à Neuchâtel , Madame veuve Giauque-
Monnet et ses enfants , au Locle, ainsi que les
familles Jeanronaud , à Travers, Monnet, à
Noiraigue, Jeannet , h Rosières, Dubois , au
Locle, Bretschor-Monuet , à Bionne , ont la
douleur de faire part à leurs amis et connais-
sances de la grande perte qu 'ils viennent
d'éprouver en la personne de leur chère et
bien-aimée mère, grand'môre, sœur, tante et
parente,
Madame Augustine JEANRENAITB

née MOMNET
qu'il a plu à Dieu do rappeler paisiblement à
lui , après une courte maladie , daus sa 77m"
année.

Neuchâtel , le 27 février 1908.
J'ai attendu l'Eternel , mon

âme l'a attendu , et j 'ai mis
mon espérance en sa parole.

Ps. CXXX, v. 5.
L'enterrement, auquel ils sont priés d'assis-

ter, aura lieu samedi 29 courant , à 1 heure.
Domicile mortuaire : Maujobia l .

Suivant le désir de la déf unte on est prié de ne pas
envoyer de f leurs

Le pr-ésent avis tient lieu do lettre de faire
part.

f
Madame François Magnin , à Monruz , Mon-

sieur Pierre Magnin , Madame et Monsieur
Théophile, Madamo et Monsieur Maillard , Ma-
dame et Monsieur Papaux , Madame et Monsieur
Nein, Monsieur Etienne Magnin, à Cottens,
Monsieur . et Madamo Auberson et leurs fils,
Monsieur ot Madame Michel , Mademoiselle
Victoria Auberson , Messieurs Auberson, à Non-
foux , Monsieur Emile Magnin , à Paris, les fa-
milles Jacquet, Magnin , Eltschingor , Basset,
Monsieur et Madame James de Reynier, à
Monruz , ont la douleur de faire part à leurs
parents, amis et connaissances, de la grande
perte qu 'ils viennent de faire en la personne de

MONSIEUR
François-Joseph MAGNIKT

leur cher époux , frère, beau-frère , gendre ,
oncle, neveu , cousin et fidèle serviteur, enlevé
a leur affection , à l'âge de 34 ans , après quel-
ques mois de maladie, muni des saints sacre-
ments de l'Eglise.

Monruz , lo 27 février 1908.
Pour qui souffre avec patience
Et se confie au Dieu d'amour ,
Apparaîtra la délivrance,
Et la nuit fera place au jour.
Jésus soutient, guérit, console ,
Celui qui croit en sa parole !

L'enterrement , auquel ils sont priés d'assis-
ter , aura lieu samedi 29 courant , à 3 heures.

Domicile mortuaire : Hôpital delà Providence.
R. I.  P.

Messieurs les membres do la Société fri-
bourgeoise do Seconrs mutuel» de
Neuchâtel , sont informés du décès de leur
cher collègue ,

Monsieur François MAGNOT
et priés d'assister à son ensevelissement qui
aura lieu samedi 29 courant, à 3 heures après
midi.

Domicile mortuaire : Hôpital de la Provi-
dence. ;

LE COMITE

a______S___________BH____H&______i
Messieurs les membres de la Société des

Jardiniers La Flora sont informés du décès
de

Monsieur François MAGNIN
membre de la société , ct priés d'assister à son
ensevelissement qui aura lieu samedi 29 cou-
rant , à 3 heures après midi.

Domicile mortuaire : Hôpital de la Provi-
dence.

LE COMITÉ
jaaaaâ—gaaTH—BB»—BB lamen» naaa»i¦¦ aaaai

Madame veuve Marthy-Comtesse et ses en-
fants : Euinia , Paul , Albert , Madame et Monsieur
Gaston Dessouslavy et leurs enfants , Madame
et Monsieur Fritz Petit et leurs enfants . Madame
et Monsieur Ernost Petit et leurs enfants , les
familles Marth y, Roy, Burkardt , à Peseux ,
Monsieur Eugène Comtesse et famille , Monsieur
Frédéric Comtesse et famille , à Bevaix , les
familles Comtesse. Ribaux , Fauguel et Henry,
à Bevaix , los familles Hutzner et Beauverd , à
Chavonifiy, Pochon, à Cortaillod , Prysi et
Beauverd , à Neuchâtel , ont la douleur do faire
f>art à leurs parents, amis ot connaissances de
a grande porte qu 'ils viennent d'éprouver eu

la personne do
Monsieur

Ç.-F. MARTHY-COMTESSE
Ingénieur

leur cher époux , père , beau-frère , grand-père ,
oncle et cousin , décédé le 27 février , dans sa
gomo année , après une longue et pénible maladie.

Neuchâtel , lo 28 février 1908.
L'ensevelissement , auquel ils sont priés d'as-

sister , aura lieu dimanche. 1er mars , à 1 heure.
Domicile mortuaire : Gibraltar 8.

On ne reçoit pas.
Cet avis tient lieu de lettre do faire part.

Messieurs les membres du Cercle des
Travail leurs sont informes du décès de
leur collègue et ami

Monsieur C.-F. MARTBÏY
Ingénieur

et priés d'assister à son ensevelissement qui
aura lieu dimanche 1er mars 1908, à 1 heure.

Domicile mortuaire : Gibraltar 8.
LE COMITÉ

Messieurs les membres du Cercle natio-
nal sont informés du décès do

Monsieur C.-F. MARTHY
Ingénieur

leur collègue et ami , et priés d'assister à son
ensevelissement qui aura lieu dimanche 1"
mars, à 1 heure après midi.

Domicile mortuaire : Gibraltar 8.
LE COMITÉ

Messieurs les membres de la Société fé-
dérale de S©__ - _> __ciers, section de
Neuchâtel, sont informés du décès de

Monsieur C.-F. MARTIÏY
Ingénieur

beau-père de notre collègue Gaston Dessous-
lavy, sergent d'infanterie , et priés d'assister à
son ensevelissement qui aura lieu dimanche
1er mars, à 1 heure après midi.

Domicile mortuaire : Gibraltar 8.
LE COMITÉ
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gjgp— N. -B. — Nos feux d' artifice soi gnés
seront en vente sur la Place Purry

gjg -̂ Samedi 29 février
et sur la Place Piaget

§gg§T" Dimanche 1er mars
par notre vendeur autorisé , M. J. CEllCHIARf ,
négociant.

AVIS TARDI FS
Aujourd'hui dès S h. '/2 du soir, prêt à l'emporter:

Tripes & la mode de Caen
Tripes & la Richelieu

Tête de veau en tortue
Civet de lièvre

chez Albert HAFNER, traiteur-pâtissier
'¦) . Faubourg de l'Hô pital

Grande Salle des Conférences
SAMEDI 7 MARS

COIV CERT POPULAIRE
Koczalski

Prix des places : 4 et 2 fr.
Location : Agence W. SANDOZ

Chœur indépendant
Pas de répétition ce soir. La prochaine aura

lieu samedi 7 mars.

MONUMENTS FUNERAIRES

ALBERT CUSTOR
Neuchâtel (Maladière)

Téléphone 347 - Maison foiidéeeu 1851 - Télép hone 347

Albums, modèles et devis à disposition

B'JLLETl., iïlETEaaaLOSirjUE — FÉVRIER
Observations faites à 7 h. '/.. i - h. K et 9 h. X

OBSERVATOIRE DE NEUCHATEL

M 
-Tcmpâr. en degrés cent' S § j» V* dominant "§

g Moy- Mini- Mail- || f Kr Force jemie muni mum S a -M El

28 3.1 1.9 4.5 709.4 17.6 S.-0. tort cour.

29. 7 h. H ¦ +0.2. Veut : O. Ciel : nuageux.
Du 28. — Pluie intermittente tout le jour et

fort vent d'O. surtout la soir.

Hauteur du Baromètre réduits à 0
suivant les données de l'Observatoire

Hauteur moyenne pour Neuchâtel : 719,5mn> .

Février g M g 2b j  20 ' j  27 | 28 | 29
UUU I
735 ^̂ -1
7ao plr~87*> l_i
7ia _5r"

70°ï I I
700 ^̂ -l M 11 11- I l  11 I I I  I

STATION DE CHAUMONT (ait. 1128 m.)

27 1—2.1 1—4.5 |—0.6 |663.0| 0.2 | 0. |moy.|couT.
Depuis midi neige par intermittence.

Altit. Temp. Barom. Vent. Ciel.
28 févr. (7 h. in.) 1128 —1.8 559.5 O. couv.

Niveau du lao : 29 février 17 h. m.) : 429. m. 680
crnsmimmimmam _̂_^^ _̂— â_—— »̂ _̂—^— »̂

BOUflSi 0- GE_-V£, du 23 février 1908

Act ions O'illj ittmi
Bq° Nat. Suisse 495. — 3% Gen. à lots . 101.50
Bu« Commerce. —.— 3 % féd. ch. do f. —.—
Saint-Oothard . — ,— 3 'A C. de ferféd. 966. —
Fin. Feo-Suisse 6ô00. — 3/, % Cioth. 189 1 480.50
Union lin. gen. 530.— Serbe . . . 4 % 407. —
Gax Marseille !).dei. 555.— Frauco-Suisso . 172.50
Gaz do N'aplos. 217. — .Iiira-S., 3;'. %  481. —
Fco-Suis. élect. 150.— N. -E. Suis. 3 !'. —.—
Gafsa —.— Lomb. anc. 3% 315.50
Part s de Sétif . 500. — Mérid . ita. 3 % 319.50

Dsmaadà Ofiar t
Changes Franco 100.10 101).15

à Allemagne.... 123.11 123.17a Londres 25.21 25.22
Neuohâtal Italie 100.16 100.25

Vienne 104.67 104.75

Argent fin en gron. en Suisse, fr. 100.— le kil.
Neuchâtel, 28 février. Escompte 1%

BOURSE DE PA313, du 28 février 1908. Clôture, J

3% Français . . 96.95 Crôd. lyonnais. 1191. —
Consol. angl. . 81.50 Banque ottom. 714. —
Brésilien 49» . . 36.20 Suez 4475.—•
Ext. Esp. 4» . 94.12 Uio-Tinto.. . . 1570. —
HOUT. or i% >. 94 .80 Ch. Saragosse. 376. —
Italien 5 %. . . 103.— Ch. Nord-Esp. 278.—
Portugais 3 % . 61.85 Chartered . . . 20.—
Turc 1). 4» . . 95.80 De Béera. . . . 339.—
4 %  Japon 1905. 85.65 Randmines. . . 125.—
554 Russe 1906. 96.65 Goldflelds . .. 71.—
Bq. de Paris. . 1163.— Goerz 17.25
.»——11 ¦ i n—a—a«—¦—^——____——

BullB-u ffltttoWl. -fô C F. F. - 29 février, 7 h. m.
•S S ••»
Si STATIONS H TEMPS & VENTS-g o ai
5_E t ĵf 

394] Genève 4 Pluie. V'du S.
450 Lausanne 5 » •
389 Vevey 4 CouTert, Calma.
398 Montreux 3 » »
537 Sierre 3 Pluie. V« d'O.

1609 Zermatt — Manqae.
482 Neuchâtel 0 Couvert. V« d'O.
995 Chaux-de-Fonds —4 Neige. »
632 Fribourg 2 Couvert. V«du S,
543 Berne 0 Qq. n. B. Calma.
562 Thoune 1 Noige. »
566 Interla-ea 2 » V« d'à
280 Bâle 2 Qq. n. B. Calme.
439 Lucerne 0 Neige. V'dt).

1109 GOschenen —3 » Biso.
338 Lugano 4 » Calme.
410 Zurich i » »
407 Schafifhouso 3 Couvert »
673 Saint-Oall —1 Neige.
475 Glaris — 1 • Biso.
505 Ragatz 0 » Y' d'O,
587 Coire 0 » Calma,

1543 Davos x-i , » V* dTS .
1836 Saint-Moritx —3 1 » Calme.

Iiirruu-Rt- W O-FRITH _ SP_RL _
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